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Christophe Béchu

Maire d’Angers

À l’heure des projets 
structurants

T
out au long du mois de décembre, Angers va vivre 

le temps de Noël au rythme de Soleils d’hiver.

Soleils d’hiver, c’est à la fin de chaque année le rendez-

vous festif des Angevins, qui se retrouvent autour des 

chalets places du Ralliement, du Pilori et Sainte-Croix et rue 

Lenepveu. Le rendez-vous des Angevins qui aiment déambuler en 

centre-ville et dans les quartiers sous les lumières des illuminations, 

ou faire des tours de grande roue, désormais amarrée au jardin 

du Mail. Joie et partage sont les deux mots qui qualifient le 

mieux Soleils d’hiver, cet événement qui, grâce à différentes 

manifestations, donne de surcroît tout son sens au mot solidarité,

qui est l’esprit même de Noël.

Mais Soleils d’hiver est aussi l’occasion d’une activité commerciale 

très intense, pendant laquelle le cœur de notre cité, notamment 

grâce notamment à ses commerçants, est actif comme jamais.

C’est une bonne chose. Le centre-ville d’Angers est le premier 

centre commercial de l’agglomération angevine. Il a besoin d’être 

redynamisé, d’être conforté afin de jouer pleinement le rôle

de locomotive commerciale qui est le sien.

Soleils d’hiver s’inscrit dans cette dynamique, comme s’inscrit

la première heure de stationnement gratuite dans les parkings clos,

qui est une réalité depuis le 1er septembre..  Cette mesure figurait 

parmi nos premiers engagements de campagne.

Depuis quelques semaines, avec l’ensemble des élus de la majorité municipale, 

nous travaillons à l’élaboration du budget 2015, notre premier budget, qui nous 

permettra, au cours des prochains mois, d’accélérer la mise en place de notre projet.

Dans ce projet, le quotidien des Angevins, au travers notre ambitieux plan voirie ou 

notre volonté de rendre les rues et les trottoirs d’Angers plus propres – pour ne citer

que ces exemples-là – reste bien entendu une priorité, et une priorité forte.

Mais nous sommes également sur le point de lancer notre nouvelle agence économique, 

qui sera mieux à même de relever le défi de l’emploi et du développement, la principale 

préoccupation de nos concitoyens ; d’entamer la concertation sur la future ligne de 

tramway et de lancer les premières études concrètes en vue de rénover et de moderniser 

sur place le centre de congrès ; de lancer les programmes de rénovation urbaine à 

Monplaisir et à Belle-Beille ou encore de voir sortir de terre le Pôle Gare.

Tous ces projets structurants animeront le mandat en même temps 

qu’ils feront évoluer Angers.

Tchat du maire 

vendredi 5 décembre 

de 10 h à 11 h

Posez vos questions 
à Christophe Béchu 
sur angers.fr/tchat 
ou interagissez 
en direct sur twitter 
# tchatCB
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S
amedi 15 novembre, 

8 h 30, centre de congrès : 

on se presse déjà dans 

le hall pour se faire 

enregistrer auprès des 

agents d’accueil. À l’invitation de 

la Ville, près de 450 représentants 

d’associations sont présents pour 

les premières Assises de la vie 

associative angevine.

Ce rendez-vous a été précédé 

d’une enquête adressée aux 

quelque 1400 associations 

recensées à Angers afi n de mieux 

cerner leur profi l, leurs attentes, 

leurs besoins. Les Assises vont 

permettre de lancer concrètement 

la concertation avec un objectif 

clair, rappelé par le maire, 

Christophe Béchu : “Déboucher sur 

de nouvelles pratiques,

de nouvelles règles, pour trouver, 

ensemble, la meilleure manière

de vous accompagner.”

Ateliers de travail 

et bonnes idées

Comment ? Les participants 

sont invités à se répartir en neuf 

ateliers de travail autour de 

l’innovation et de la simplifi cation. 

Chaque groupe est animé par 

des représentants des services 

de la Ville avec lesquels les 

associations ont des contacts 

réguliers : Vie associative, Sports, 

centre communal d’action 

sociale, Affaires culturelles… 

Très vite, les idées fusent : 

création d’un cyber-café associatif 

pour échanger sur les bonnes 

pratiques, d’une newsletter, 

d’une plateforme de ressources 

et de compétences partagées… 

Une heure d’échanges et 

de débat, pour retenir trois 

propositions par groupe et 

présenter, en fi n de matinée, une 

trentaine de suggestions aux élus.

Journée 

de la citoyenneté en juin

Et maintenant ? Ce travail de 

concertation est loin d’être terminé. 

“Les Assises vont se prolonger 

en groupes de travail, sur la base 

du volontariat, pour aboutir à un 

plan d’actions qui sera présenté 

le 30 mai”, a annoncé Michelle 

Moreau, première adjointe en 

Assises de la vie associative : 

la concertation est lancée
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Quelles priorités pour le sport angevin ?
Cent cinquante représentants des clubs 

angevins ont répondu présent aux premiers 

États généraux du sport local le 15 novembre. 

Objectif  : réfl échir collectivement aux grands 

enjeux d’aujourd’hui et de demain. “Organiser 

ce temps fort dans la foulée des Assises de 

la vie associative montre à quel point le sport 

est important dans la vie de la cité, explique 

Roselyne Bienvenu, adjointe aux sports.

Ce premier temps de concertation nous permet 

à nous élu(e)s d’écouter les attentes et les 

points d’amélioration possibles.” À l’issue des 

échanges, quatre grands axes 

de travail ont été défi nis.

Le premier concerne l’ouverture 

du sport à tous les publics et 

ses vertus éducatives. Suivent 

les questions des équipements 

et des subventions, du soutien 

aux fi lières de haut niveau et 

avec elles le rayonnement de 

la ville, et l’accompagnement 

des associations dans leur 

fonctionnement. “Tous ces 

points seront abordés en 

groupes de travail jusqu’en 

avril pour une restitution le 

30 mai et des propositions 

avant l’été”, précise l’adjointe.
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charge de la vie associative.

Dans la foulée, les Angevins seront 

invités à participer à la première 

Journée de la citoyenneté et à se 

mobiliser au profi t d’une association, 

le 28 juin. Un rendez-vous que le 

maire entend proposer chaque année 

“pour renforcer la fraternité qui fait 

partie de l’ADN des Angevins”.

Suivront les premiers trophées du 

bénévolat lors d’Agora, le Forum des 

associations de novembre, afi n de 

“mettre à l’honneur celles et ceux qui 

œuvrent au quotidien et de donner 

envie à d’autres de rejoindre les 

associations”, a détaillé le maire. 

Les résultats de l’enquête sont 

à retrouver sur angers.fr/asso. 

Contact : vie-associative@ville.

angers.fr

“De nouvelles pratiques 

pour plus d’effi cacité“

Trois questions à
Michelle Moreau, 
première adjointe, en charge de la vie 
des quartiers et de la vie associative

Pourquoi cette invitation 

aux associations 

angevines ?

Le lancement de 

cette concertation de 

grande ampleur, c’était 

un engagement de 

campagne du maire, 

Christophe Béchu. Un 

engagement qui reposait 

sur un constat simple : avec 

1 400 associations au total, 

Angers est riche d’un tissu 

associatif particulièrement 

varié, dans tous les 

domaines, qu’il s’agisse de 

loisirs, santé, social, sport, 

solidarité…

Ces associations 

sont attachées à leur 

indépendance et la Ville 

l’est tout autant. Néanmoins, 

leur action nécessite 

souvent un soutien, sous 

une forme ou sous une 

autre : mise à disposition de 

locaux, de matériel, soutien 

fi nancier… L’objectif du 

travail qui a démarré 

aux Assises est bien de 

remettre totalement à plat 

ces relations de partenariat 

afi n d’accompagner au 

mieux les associations.

Quelles sont les pistes 

de travail ?

Dans une période où les 

ressources fi nancières se 

font plus rares, et c’est vrai 

pour Angers comme pour 

toutes les villes de France, 

je pense que nous pouvons 

faire aussi bien voire 

mieux en rationalisant nos 

pratiques. C’est aussi l’objet 

de ce chantier : trouver, 

ensemble, des pistes 

pour être plus effi cace, 

mutualiser, économiser 

dans certains cas.

Des exemples simples me 

viennent à l’esprit : utiliser 

un ordinateur portable 

plutôt qu’un bureau ; 

construire des actions à 

plusieurs associations et 

créer ainsi un événement 

unique plutôt que de se 

disperser…

Les assises de la vie 

associative ont-elles 

répondu à vos attentes ?

La mobilisation de 

cette première matinée 

de travail est un signe 

extrêmement positif. Parmi 

les propositions formulées, 

certaines sont déjà très 

intéressantes et vont à 

présent être creusées en 

ateliers. Dès le 30 mai, 

nous serons en mesure de 

proposer un plan d’actions 

issu de cette mobilisation.
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Près de 450 représentants 
d’associations ont travaillé pendant 

la matinée pour présenter des pistes 
de réfl exion aux élus.

Christophe Béchu et Roselyne Bienvenu.
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l’actu

Fin octobre, le ministère de la Justice 

confi rmait enfi n le transfert de la 

maison d’arrêt d’Angers à Trélazé en 

inscrivant la construction de ce nouvel 

établissement pénitentiaire à son budget 

d’investissements pour les années 2015-

2017. “Il est urgent d’agir concrètement 

pour mettre fi n à une situation qui ne 

peut plus durer”, a aussitôt commenté 

le maire, Christophe Béchu.

La maison d’arrêt d’Angers, érigée 

au milieu du 19e siècle, et par ailleurs 

classée monument historique, n’aurait 

pu faire l’objet d’une réhabilitation 

qu’à grands frais. “Les détenus y sont 

accueillis en surnombre permanent 

dans des conditions indignes et les 

surveillants ont de plus en plus de mal 

à remplir correctement leurs missions”, 

poursuit le premier magistrat. Le taux 

de surpopulation avoisine en effet les 

180 %. Ce que confi rme l’adjoint à la 

culture, Alain Fouquet, ancien bâtonnier 

des avocats d’Angers : “Cette décision 

consacre le progrès de l’humanisme dans 

le traitement du fait criminel,

un enjeu vital pour la paix sociale.

Cet établissement hors du temps n’est 

plus digne d’accueillir ni les détenus

ni leurs familles.” Sur ce point, élus 

et parlementaires du territoire se sont 

toujours accordés. Leurs interventions 

auprès de la garde des Sceaux 

Christiane Taubira, ont fi ni par aboutir.

À la suite de l’annonce de ce transfert, un 

groupe de travail va se constituer autour 

d’Alain Fouquet pour plancher sur un 

projet de centre d’art contemporain en 

lieu et place de la maison d’arrêt actuelle, 

et plus globalement sur l’aménagement 

urbain du secteur Saint-Michel. Un site 

stratégique puisque situé à deux pas du 

centre de congrès promis à la rénovation, 

du jardin des Plantes et de la future 

nouvelle ligne de tramway.
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La maison d’arrêt sera bien 
transférée à Trélazé

l’actu

Érigée en 1856, la maison d’arrêt 
pourrait accueillir un centre d’art 

contemporain, projet à l’étude. 
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Nouvelle ligne de tramway : 

les réunions publiques
Lancées le 26 novembre au centre

de congrès pour le quartier centre-

ville, les réunions de concertation 

sur le projet d’une nouvelle ligne de 

tramway reliant les secteurs Ouest

à Est se poursuivent. Rendez-vous

le mercredi 10 décembre à 20 h, à la 

maison pour tous de Monplaisir, puis 

le jeudi 18 décembre à 20 h, au centre 

Jacques-Tati à Belle-Beille.

Par ailleurs, un formulaire en ligne sur 

www.angersloiremetropole.fr/

tramway permet à ceux qui

le souhaitent d’envoyer leurs 

questions, faire part d’un avis, 

remarque ou suggestion.

Add-on dynamise la fi lière numérique
Piloté par Angers Technopole, le programme Add-on a pour but de 

favoriser le développement de la fi lière numérique en Anjou. Laquelle, avec 

6 500 emplois et près de 900 entreprises dans le Maine-et-Loire (dont plus 

de 80 % sur l’agglomération angevine), s’impose désormais comme une 

force économique majeure du territoire.

En plus de ses actions dédiées à l’animation du secteur par l’organisation 

de conférences, ateliers ou encore “soirées réseaux”, le programme 

Add-on s’enrichit désormais d’un nouveau volet dédié à l’accélération de 

projet. Baptisée “booster”, la démarche vise à accompagner la création 

d’activités par l’accès à de nombreux modules de formation ainsi qu’à un 

hébergement professionnel. Pour le lancement du booster, les porteurs 

de projet ont jusqu’au 15 décembre pour se porter candidat. Six projets 

seront retenus, pour un accompagnement de six mois qui démarrera

dès janvier.

Le programme Add-on sur www.addon-numerique.com

Réveillon de l’Amitié :
les réservations sont ouvertes

Basé sur la mixité sociale et intergénérationnelle, la solidarité 

et la fête, le Réveillon de l’amitié est un moment attendu des 

1 200 convives, dont deux cents enfants, qui y participent chaque 

nuit du Nouvel An à Amphitéa. Ouvert à tous les Angevins 

quels que soient leurs revenus, cette soirée est le résultat de la 

forte mobilisation de sept associations, deux cents bénévoles, 

du soutien de clubs services et des collectivités dont la Ville 

d’Angers. Pour s’y rendre, Keolis offre des tickets de bus ; le 

retour se faisant en covoiturage. Au programme du réveillon : 

menu traiteur, orchestre, spectacle, animations pour les enfants…

Tarifs, de 13 à 50 euros le repas (en fonction des revenus). 

Gratuit, moins de 6 ans. Réservations au Point info quartier 

Grand-Pigeon 17, rue de Jérusalem (de 9 h à 18 h)

ou au numéro vert 0 800 003 049.

Restoria, Grand Prix 
des entreprises responsables

Restoria, l’entreprise angevine de restauration collective, s’est 

vu décerner le Grand Prix des entreprises responsables par 

l’assureur Axa en partenariat avec les journaux L’Expansion et 

L’Express. Plus de 150 entreprises étaient candidates. Le jury a 

salué le management particulièrement innovant. Restoria a été 

créée aux débuts des années 70 par les pères des deux actuels 

dirigeants autour de valeurs humanistes : réinsertion d’anciens 

prisonniers, prise en compte du handicap, mise en place de 

l’intéressement… Philippe Comte et Emmanuel Saulou, leurs 

enfants, ont amplifi é le mouvement : charte de la diversité contre 

les discriminations et le harcèlement, ouverture de permanences 

d’assistance sociale… Autre cheval de bataille de l’entreprise : 

la réduction de son impact environnemental. Et bien sûr, côté 

cuisine, on privilégie les circuits courts et le 100 % fait maison 

en charcuterie et pâtisserie. Le tout, sans nuire à l’emploi : 

637 salariés confectionnent les 55 000 repas quotidiens, soit 

quatre fois plus d’employés qu’en 2000.
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RETROUVEZ

L’AGENDA

SPORTIF

SUR www.angers.fr

L’Agence française pour 

la biodiversité à Angers ?
Angers Loire Métropole 

a été primée pour son 

engagement en faveur 

de la biodiversité par le 

comité de la stratégie 

nationale biodiversité. 

Une reconnaissance de 

l’action de la collectivité à 

l’heure où le territoire est 

candidat à l’accueil de la 

future Agence française 

pour la biodiversité, dont 

le lieu d’implantation sera 

annoncé en 2015. 

De g. à d. : Bruno Moreau, chef pâtissier, Emmanuel Saulou, 
Philippe Maillard, directeur de la cuisine, et Philippe Comte.

Les porteurs de projet retenus pour le “booster” pourront s’installer 
dans les bureaux partagés de We Forge, rue Lenepveu.
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l’actu

EN BREF 

Salon Studyrama des 
études supérieures, 
pour répondre aux questions 

d’orientation post-bac,

le 6 décembre au parc des 

expositions. Entrée gratuite

sur www.studyrama.com 

Expo vente de jouets 
anciens (miniatures autos 

de collection, trains, cartes 

postales… ) le 14 décembre, 

de 9 h 30 à 16 h 30, au parc

des expositions.

Entrée : 3 euros, gratuit pour

les moins de 15 ans.

www.angers-kits-miniatures.com 

Tout Angers Bouge 
se déroulera le 7 juin avec des 

trails de 8, 10, 20 et 38 km au 

cœur du patrimoine angevin, 

un trail jeunes, un parcours 

familles et le défi  Saint-Maurice. 

Inscriptions début février

sur www.angers-trails.fr

Journée mondiale 
du Poinsettia ou “rose 

de Noël”. À cette occasion, 

l’entreprise Gaignard ouvre ses 

portes les 12 et 13 décembre,

de 9 h à 17 h.

Entrée gratuite, 51, chemin de la 

Glardière, aux Ponts-de-Cé.

Les projets Bled 
sont à rendre ce mois de 

décembre auprès de Cinémas 

et cultures d’Afrique. L’appel 

s’adresse aux 16-30 ans 

souhaitant témoigner seul ou 

en groupe de leur rapport aux 

cultures d’Afrique par le mode 

d’expression de leur choix. 

www.cinemasdafrique.asso.fr

Concours de 
créations artistiques
Peinture, sculpture, graff, 

numérique, photo, vidéo, 

BD… l’école européenne de 

graphisme et de publicité 

d’Angers (EEGP) lance un 

concours de créations ouvert 

aux lycéens. Une année 

d’études est à gagner.

concours-art-angers.blogspot.fr 

et www.eegp.fr

KFC crée 110 emplois à Espace Anjou
Enseigne phare du marché de la restauration rapide 

mondiale, KFC (Kentucky Fried Chicken), spécialisée 

dans les recettes à base de poulet, a ouvert le 

25 novembre son premier restaurant à Angers, le 

172e à l’échelle du pays. À la clé, la création de 

110 emplois : 60 en contrat à durée indéterminée 

et 50 à durée déterminée. L’établissement sous 

franchise a travaillé avec les agences Pôle emploi 

d’Angers pour l’embauche de ses collaborateurs. 

KFC accueille ses clients tous les jours à table 

ou à son service au volant (drive)  dans la 

zone commerciale Espace Anjou qui vient de 

s’agrandir en accueillant vingt-quatre nouvelles 

boutiques.

l’actu
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Les 5 et 6 décembre, les Angevins se mobilisent à 

nouveau pour le Téléthon. De multiples animations sont 

programmées parmi lesquelles : bal folk aux Trois-Mâts 

(Justices), chants et danses salle Chabrol (Lac-de-Maine/

Belle-Beille), festival de jeux au centre Marcelle-Menet 

(Grand-Pigeon), animations au lycée Wresinski, ventes par 

les étudiants à Fleur d’eau et place Mandin-Chanlouineau, 

tournoi de bridge rue Létanduère, animations et ventes 

diverses dans plusieurs résidences de personnes âgées… 

Comme l’an dernier, le temps fort se tiendra à l’étang 

Saint-Nicolas lors du grand “Défi  24 heures” qui permet 

d’enchaîner course à pied et marche dès le vendredi, 16 h. 

Sur place également, démonstrations par les compagnons 

du devoir, animation musicale, restauration.

coordination.telethon.fr/coo/0490 ou 02 41 88 52 52.

D
R

Le “Défi  24 heures” à  l’étang Saint-Nicolas.

Hommage à Camille Lepage, photojournaliste angevine

En partenariat avec l’association Tisseurs 

d’Images et l’agence Hans Lucas, Angers rend 

hommage à Camille Lepage, photojournaliste, 

tuée le 12 mai dernier au cours d’un reportage

en République centrafricaine. Soixante-dix clichés 

réalisés par la jeune femme en Centrafrique et au 

Sud Soudan sont présentés au Grand-Théâtre.

Une quinzaine de photos de mode prises au Sud 

Soudan dans l’intimité d’un groupe de femmes est 

également visible aux Galeries Lafayette.

Camille Lepage avait déjà été publiée par de 

grands journaux comme Le Monde, le Washington 

Post ou le Wall Street Journal. 

Jusqu’au 28 décembre au Grand-Théâtre.

Entrée libre du mardi au samedi, de 14 h à 

18 h 30 (18 h les dimanches et jours fériés).

Angers se mobilise pour le Téléthon les 5 et 6 décembre
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KFC a ouvert son premier restaurant à Angers, 
face au centre commercial Espace Anjou.
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Podeliha, un des leaders régionaux du logement 

social, va construire son nouveau siège 

social boulevard Yvonne-Poirel, à deux pas 

de l’immeuble de bureaux Linéo récemment 

inauguré. La dynamique de développement du 

nouveau quartier d’affaires Pôle Gare se renforce. 

Une ambition régionale

“Podeliha est le fruit du regroupement récent

de trois sociétés HLM historiques de l’Anjou :

Val de Loire, Toit Angevin et Anjou Castors.

La nouvelle entité dispose d’un parc locatif

de 20 000 logements”, précise Philippe Justeau, 

le président du groupe. Podeliha déploie deux 

autres activités : accession à la propriété et 

administration de biens. Enfi n, Podeliha vient lui-

même d’intégrer le groupe Solendi qui détient le 

premier bailleur social français 3F.

Le nouveau siège de 5 000 m2, qui devrait 

être livré en 2018, réunira sous un même toit 

l’ensemble des collaborateurs du groupe : 235 

des 330 salariés de Podeliha et 35 employés

de Solendi. Ce nouveau bâtiment vise également 

à affi rmer les ambitions désormais régionales

de Podeliha.

Sur la même parcelle, une centaine de logements 

destinés à la location et à l’accession à la 

propriété sont également en projet. “L’ensemble 

représente un chantier de 25 à 30 millions 

d’euros”, déclare Francis Stéphan, le directeur 

général de Podeliha.

À terme, 70 000 m2 de bureaux

De telles annonces viennent conforter la vocation 

tertiaire du Pôle Gare. L’idée est de bâtir, de 

part et d’autres des voies ferrées, un nouveau 

quartier d’affaires de 70 000 m2 de bureaux ainsi 

qu‘un nouveau quartier de ville avec logements, 

commerces, activités de proximité et parc arboré. 

D’autres immeubles de bureaux sont d’ores et 

déjà en perspective. Le groupe Giboire a démarré 

Quatuor 3 près du parc de stationnement Saint-

Laud 2. Les travaux de l’hôtel et de la résidence 

étudiante à côté du parc de stationnement Saint-

Laud 1 devraient, eux, débuter en 2015. Quant 

au promoteur immobilier Adim Ouest, il va bientôt 

mettre en chantier son programme Intencity 

à côté de Linéo. Et d’autres annonces sont 

attendues d’ici à l’été prochain.

Rénover la passerelle

À noter enfi n que, pour renforcer l’unité du projet 

Pôle Gare, la passerelle surplombant les voies 

ferrées va être entièrement repensée. “Plus belle 

et plus accessible, une nouvelle passerelle verra 

le jour afi n d’offrir un cheminement à la hauteur 

de cet enjeu urbain majeur, a insisté Christophe 

Béchu, le maire. En reliant directement les places 

Pierre-Sémard et Giffard-Langevin, elle sera 

l’indispensable trait d’union entre les parties Nord 

et Sud du nouveau quartier”.

L’ensemble de cette opération est mise en 

œuvre par la société d’économie mixte Sara, 

accompagnée de l’agence Nicolas Michelin,

un des architectes-urbanistes français

les plus en vue.
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Le boulevard Yvonne-Poirel avec, à droite, la parcelle où Podeliha construira son nouveau siège social et, à gauche, le parc du quartier en cours 
d’aménagement.
En médaillon : le maire Christophe Béchu avec, à droite, Jean-Pierre Bernheim, vice-président d’Angers Loire Métropole, et à gauche,
Philippe Justeau, président de Podeliha, Bertrand Goujon, directeur général de Solendi et Francis Stéphan, directeur général de Podeliha.

Podeliha construira
son siège social au Pôle Gare



10 / VIVRE À ANGERS / DÉCEMBRE 2014

Fin octobre, le nombre de tickets délivrés faisait état 
d’une fréquentation globale en hausse de 15,7 %.

Trois mois après la 

mise en place de la 

première heure gratuite 

de stationnement dans 

neuf parkings de la ville, 

les chiffres attestent 

d’une hausse globale 

de leur fréquentation. 

Pour le seul mois 

d’octobre, le nombre de 

tickets délivrés faisait 

un bond de 15,7 % par 

rapport à 2013, venant 

corroborer le résultat 

de fi n septembre 

(+12,15 %). Ce qui, en 

chiffres, se traduit par 

176 000 tickets délivrés 

en octobre de cette 

année contre 152 104, 

au cours du même mois 

l’an passé.

Les parkings ayant 

le plus bénéfi cié 

de cette hausse de 

fréquentation sont les 

plus proches de l’hyper 

centre commerçant 

comme le Ralliement 

avec +38,48 % fi n 

octobre, le parking 

Molière avec +50,38 % 

ou encore le parking 

Leclerc (+26 % par 

rapport à septembre 

2013). “Cette mesure 

vise à redynamiser le 

commerce du centre-

ville en favorisant la 

rotation des véhicules 

dans les principaux 

parcs de stationnement 

et notamment les plus 

proches du centre ; 

en ce sens, il est 

beaucoup trop tôt pour 

en déduire que c’est 

un succès”, préfère 

tempérer le maire, 

Christophe Béchu. 

Une fois la vague des 

fêtes de fi n d’année et 

des soldes de janvier 

passée, un bilan 

plus précis pourra 

être dressé. Celui-ci 

prendra également 

en compte les chiffres 

du stationnement sur 

voirie (en dehors des 

parkings fermés) où la 

première heure reste 

payante, et les chiffres 

de fréquentation des 

transports en commun 

(bus et tramway) qui 

ne font état d’aucun 

ralentissement.

La fréquentation des parkings 
du centre-ville en nette hausse
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infos services

Première 

heure gratuite 

dans 9 parkings
• Mail

• Leclerc

• Mitterrand

• Molière

• Poissonnerie

•  République (Fleur d’eau)

• Ralliement

• Bressigny

• Larrey (CHU)
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Listes électorales : inscriptions 

jusqu’au 31 décembre
Passé le 31 décembre, il sera trop tard pour s’inscrire sur les listes 

électorales et voter en 2015 aux élections départementales (22 et 29 mars) 

puis régionales (décembre). Les personnes qui ont déménagé depuis le 

dernier scrutin doivent entreprendre cette démarche, même si elles n’ont pas 

changé de commune de résidence. Les jeunes qui ont eu 18 ans en 2014 ou 

qui atteindront cet âge avant le 22 mars 2015 bénéfi cient d’une inscription 

automatique. Il leur est toutefois conseillé de le vérifi er auprès de la mairie.

L’inscription peut se faire via le site internet mon.service-public.fr (il est 

toutefois nécessaire de disposer d’un scanner), par correspondance

(le courrier doit parvenir à la mairie avant le 31 décembre), à l’hôtel de ville

et dans les mairies de quartier. Se munir d’une pièce d’identité en cours

de validité ou périmée depuis moins d’un an (carte nationale d’identité

ou passeport) et d’un justifi catif  de domicile de moins de trois mois.

Renseignements auprès du service Élections, 02 41 05 40 00. 

www.angers.fr/elections

Des nouveautés 
au jardin des Plantes
La plantation de vivaces et 

d’arbres cet automne a fi ni de 

donner son nouvel aspect à 

la partie nord du prestigieux 

jardin des Plantes, contigüe 

à la chapelle et à l’enclos des 

chèvres. Engagés au printemps, 

les réaménagements ont permis 

d’améliorer l’accès du site aux 

personnes à mobilité réduite et 

aux poussettes via l’entrée rue 

Bardoul, de créer un belvédère 

pour ouvrir cet espace au reste 

du jardin et à l’aire de jeux et de 

refaire intégralement l’enclos des 

animaux qui abrite désormais 

aussi quelques poules, des 

chèvres naines et des lapins. 

Coût de l’opération : près de 

190 000 euros. 

En savoir plus sur www.angers.fr 

(rubrique vie pratique)

EN BREF 

Crèche, accueil 

de loisirs : 

payez en ligne

Pour s’acquitter de sa 

facture de crèche, d’accueil 

périscolaire ou de loisirs,

il est désormais possible de 

se munir de sa carte bancaire 

et de payer en ligne.

Pour la crèche sur

http://atout.angers.fr/tipienf ; 

pour les autres services sur 

http://atout.angers.fr/tipianim.

Informations également 

au Point info famille au 

02 41 05 45 80 ou par courriel 

info-famille@ville-angers.fr où 

sont par ailleurs ouvertes les 

inscriptions pour les accueils 

de loisirs des vacances de 

Noël (jusqu’au 15 décembre).

Les rendez-vous 

du CIJ 

Tout savoir sur le service 

civique, 10 décembre, 

12 h 30 ; 1 heure de votre 

temps pour sauver une vie, 

9 décembre, à 12 h 30.

Entrée libre. 02 41 87 74 47 

www.angers.fr/jeunes

“Le cancer, 

parlons-en”
Atelier “Ma santé dans 

mon assiette” au centre de 

soins de suite Saint-Claude, 

le 11 décembre à 15 h 30 

(inscription au 02 41 20 55 20) ; 

atelier “La santé à table pour 

tous”, à la maison de quartier 

des Hauts-de-Saint-Aubin,

le 6 janvier à 10 h (inscription

au 02 41 05 44 19).

Tout sur la retraite 

en décembre à l’espace 

Welcome, place Maurice-

Sailland. “Je m’informe” 

pour bien préparer la retraite 

le 5 à 10 h, “Je m’engage” 

dans une activité bénévole 

le 12 à 9 h 30, “J’agis” au 

sein d’un projet collectif  

le 19 à 10 h, et “Je découvre” 

la communauté Emmaüs 

le 11 à 14 h, relais accueil 

Jean-Vilar. Renseignements : 

02 41 23 13 31.

Un conseil local 

pour échanger

sur le handicap

Espace de dialogue et d’échange, 

le conseil local des personnes 

en situation de handicap formule 

des avis ou propositions sur les 

questions qui concernent leur 

inclusion dans la cité. Composé 

d’élus et de représentants 

d’associations spécialisées 

angevines ou intervenant à 

Angers, il reprend ses activités

dès début 2015. Les candidatures 

sont ouvertes auprès du service 

Handicap-Accessibilité de la 

direction Santé publique de la 

Ville, jusqu’au 15 janvier.

Renseignements auprès de

handicap.dsp@ville.angers.fr.
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visiteurs déjà accueillis au muséum 
des sciences naturelles depuis 
le début de l’année. Un record de 
fréquentation imputable à la qualité 
des collections présentées, aux 
actions de médiation culturelle 
mises en place, notamment auprès 
des scolaires, et aux expositions 
temporaires artistiques et 
scientifi ques. 

20 000
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Soleils d’hiver
La ville aux couleurs

de Noël
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Le marché de Noël avec sa centaine de chalets est installé places du Ralliement, du Pilori et Sainte-Croix, et rue Lenepveu.
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£�Rendez-vous incontournable de fi n 

d’année, Soleils d’hiver invite à (re)découvrir 

la ville décorée aux couleurs de Noël jusqu’au 

28 décembre. Chalets place du Ralliement, 

spectacles et ateliers pour toute la famille, temps 

forts solidaires, grande roue et illuminations sont 

au programme, avec pour fi l rouge le végétal.

est parti jusqu’au 28 décembre.

Les illuminations entièrement 

repensées cette année brillent de 

mille feux. Le Père Noël est arrivé 

en calèche au jardin du Mail où 

une nouvelle grande roue a pris 

ses quartiers d’hiver. Ses ateliers 

accueillent petits et grands pour 

des rendez-vous ludiques et créatifs 

dans les salons Curnonsky, les 

animations festives et solidaires 

s’enchaînent, et le marché de Noël 

avec sa centaine de chalets bat son 

plein places du Ralliement, du Pilori 

et Sainte-Croix, et rue Lenepveu. 

Bienvenue à Soleils d’hiver.

Confort d’achat 

pour le public

Manifestation festive mais aussi 

commerciale, Soleils d’hiver met 

le paquet pour accompagner les 

visiteurs dans leurs achats. “C’est 

devenu essentiel de redynamiser 

le commerce en cœur de ville, 

le rendre de nouveau attractif, 

explique Stéphane Pabritz, conseiller 

municipal délégué aux commerces. 

C’est pour cela que nous faisons 

tout pour faciliter l’accès du public 

et que nous donnons la possibilité 

aux magasins d’ouvrir les deux 

dimanches précédant Noël.”

Un confort d’achat renforcé 

également par l’offre de services 

pratiques proposée par l’association 

de commerçants des Vitrines 

d’Angers dans sa boutique de la 

place Sainte-Croix : consignes, 

vente de chèque-cadeaux, espace 

bébé, prêt de parapluie, bons de 

réductions pour les courses en taxi et 

les habituels emballages de paquets. 

Un bon plan également proposé

au chalet qu’elle tient rue Lenepveu, 

et dans le kiosque d’information

de la place du Ralliement. Un “Coin 

des lutins” est aussi mis en place 

par la Ville au Grand-Théâtre. Cette 

garderie gratuite, ouverte aux 

enfants de 3 à 10 ans, fonctionne 

les mercredis et samedis de 13 h 

à 19 h. Enfi n, pour stationner et 

circuler malin, ne pas oublier les 

quatre parkings relais sur la ligne de 

tramway et la première heure gratuite 

de stationnement effective dans neuf 

grands parkings du centre-ville (1). 

Parcours en cœur de ville

Tous ces dispositifs permettent 

aux visiteurs de profi ter pleinement 

d’Angers pendant les fêtes. Avec 

pour nouveauté cette année, la 

mise en place d’un parcours de 

déambulation lumineux qui inclut le 

jardin du Mail. L’idée est d’investir 

au maximum tous les secteurs du 

centre-ville et pas seulement la place 

du Ralliement.

À découvrir également, le poinsettia. 

Cette plante rouge de Noël, très 

prisée à l’étranger, est cultivée 

en masse dans l’agglomération 

angevine. Elle est mise à l’honneur 

pendant Soleils d’hiver afi n de 

montrer tout le savoir-faire local

en matière de végétal.

“Soleils d’hiver, au même titre que 

nos nombreux événements et 

richesses patrimoniales, profi te aux 

Angevins mais doit aussi être un 

outil de rayonnement pour la ville 

auprès des touristes, note Catherine 

Leblanc, adjointe au Tourisme. 

Donner envie de venir et de revenir

à Angers, c’est notre ambition.”

(1) Bressigny, Larrey, Leclerc, Mail, Mitterrand, 

Molière, Poissonnerie, Ralliement et République.

Marché de Noël jusqu’à 20 h

(22 h les samedis avant Noël).

C

dossier
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Soleils d’hiver 
La ville aux couleurs de Noël

Noël solidaire  
à l’espace Welcome
Le centre communal d’action sociale (CCAS) et de 

nombreuses associations angevines œuvrant dans le 

champ de la solidarité proposent pendant Soleils d’hiver 

des animations au profit des plus fragiles. Les Angevins 

peuvent par exemple déposer couvertures et jouets à partir 

du 4 décembre à l’espace Welcome. Tout au long 

de l’opération, des tirelires sont également disposées dans 

le centre-ville (salons Curnonsky, Coin des lutins, kiosque 

d’information place du Ralliement) afin de recevoir les dons ; 

les fonds collectés étant destinés à des initiatives angevines 

comme le Réveillon de l’amitié. Au programme également : 

des ateliers solidaires – verrerie d’art, création de bijoux, 

pâtisseries, confitures, art floral – dont la production sera 

vendue dans les chalets de la place Maurice-Sailland ; des 

découvertes intergénérationnelles du marché de Noël pour 

les retraités ayant des difficultés à se déplacer (inscription 

au 02 41 23 13 31) ; des lectures de contes ; le Noël de la Cité 

le 10 décembre ; un concert solidaire le 13… 

Le tout ponctué par un temps fort le samedi 20 décembre 

devant l’espace Welcome : fabrication et dégustation de 

soupes, goûter en fanfare, troc solidaire – un don contre 

un poinsettia –, vente, danse… 

Renseignements et inscriptions aux ateliers 
solidaires : espace Welcome, 02 41 23 13 31.

Au bonheur des enfants…  
et des parents
Séances photos avec le (vrai) Père Noël un peu partout 

dans la ville, ateliers créatifs et ludiques avec ses lutins 

aux salons Curnonsky, grande roue au cœur du jardin 

du Mail, Carrousel Palace 1900 au Ralliement, cirque 

place La Rochefoucauld, maquillage et origami place du 

Pilori, sentier de glace à la patinoire, spectacle musical 

au Grand-Théâtre, déambulations lors des nocturnes 

du marché de Noël les samedis..., cette année encore 

Soleils d’hiver fait la part belle aux animations 

à destination des petits comme des grands.

Programme complet sur www.angers.fr
et l’application mobile Angers Événements.

dossier

Habitants, commerçants et associations mobilisés dans les quartiers
Monplaisir : marché de Noël place de l’Europe 

(manège, Père Noël, lampions…) le samedi 

13 décembre. Dimanche 14 : présentation 

des associations du quartier.

Madeleine : décorations et animations chez 

les commerçants de la place. Journée festive 

et marché de Noël le samedi 13.

Centre-Ville : Père Noël sur le marché des 

producteurs rue Saint-Julien le 12 et dans la 

rue le 23. Marché bio de Noël le 13. Animations 

place du Lycée le 19 et à Saint-Michel le 20.

Grand-Pigeon : après-midi festif  le samedi 

13 décembre avec la maison de quartier 

et les habitants.

Belle-Beille : marché de Noël “Faites l’hiver” 

(ateliers déco, animations, restauration…) 

le samedi 6 décembre.

La Roseraie : décoration du centre commercial 

Chapeau de gendarme et présence du Père 

Noël le lundi 22 décembre. Illuminations des 

places Jean-XXIII et Jean-Vilar, soirée jeux vidéo 

au FJT Mistral le 16 décembre, animations 

place Jean-Vilar le 17 (jeux pour enfants, 

musique, friandises…).

Justices : illuminations de la place et présence 

du Père Noël le vendredi 19 décembre

À noter également les décorations et 

illuminations installées rues Bressigny et 

Saint-Maurille, aux centres commerciaux du 

Daguenet et Molière, dans les Hauts-de-Saint-

Aubin et chez les commerçants de la rue 

Saint-Lazare et de la place Bichon.

Carrousel 1900.

Ateliers solidaires à l’espace Welcome.

Sentier de glace 
à la patinoire.

Ateliers du Père Noël.
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Comment se présente l’édition 

de Soleils d’hiver 2014 ?

Nous avons tout fait pour que ce 

soit un moment de joie, de féérie, 

de rassemblement. Ce qui est 

important au regard du contexte 

de crise et de morosité que nous 

connaissons. Bien évidemment, 

Soleils d’hiver est un temps fort 

en matière commerciale mais pas 

seulement. Nous avons souhaité 

renforcer la dimension touristique 

de l’événement. Notre objectif est 

qu’Angers devienne une des dix 

destinations de référence pour les 

fêtes de fi n d’année. Pour cela, 

nous pouvons compter sur l’énergie 

de nos partenaires et des services 

municipaux mobilisés sur le terrain.

Des nouveautés cette année ?

La création d’un parcours de 

déambulation qui passe par le 

jardin du Mail où est installée

une nouvelle grande roue est une 

première. Idem pour l’illumination 

des monuments et des entrées 

de rue, la programmation de 

spectacles itinérants dans 

le plateau piétonnier et la 

réorganisation des chalets de la 

place du Ralliement de manière

à la rendre moins dense. Nous 

avons aussi voulu mettre à 

l’honneur le poinsettia, une fl eur 

de Noël largement produite à 

Angers et que le public peut 

découvrir un peu partout. Sans 

oublier les inévitables animations 

familiales et solidaires en 

compagnie du Père Noël.

Et en matière commerciale ?

L’idée est de réaffi rmer le cœur 

de ville comme le premier centre 

commercial de l’agglomération. 

Pour être attractif, il faut proposer 

une offre à la fois diverse et 

cohérente, et un ensemble de 

services pour accompagner les 

visiteurs dans leur découverte 

de la ville. Nous avons pour cela 

travaillé avec les associations 

de commerçants qui sont non 

seulement actrices mais aussi 

ambassadrices de l’événement.

Je pense aussi à la première 

heure de stationnement gratuite 

mise en place depuis septembre 

dans neuf grands parkings. 

Les premiers résultats sont 

encourageants. Je suis persuadé 

que cela va bénéfi cier au marché 

de Noël et plus généralement 

aux boutiques du centre-ville.

Trois questions à

Gilles Groussard,
adjoint au maire chargé
des commerces
et du stationnement

Le poinsettia : un savoir-

faire local à l’honneur
C’est assez méconnu mais le poinsettia, célèbre fl eur 

autrement appelée “étoile de Noël”, est largement cultivée 

dans la région angevine. L’entreprise horticole Gaignard 

implantée aux Ponts-de-Cé est même le leader national de 

la production avec près de 200 000 pots sortis de ses serres  

chaque année. Soleils d’hiver a choisi de valoriser ce savoir-

faire local, en partenariat avec le bureau horticole régional 

(BHR) chargé par l’Union européenne de la promotion de la 

plante en France. Décoration de rues et des vitrines de près 

de cent cinquante commerces, Coin des lutins, ateliers du 

Père Noël, temps fort solidaire du 20 décembre…,

le poinsettia est visible partout et sert de fi l rouge végétal 

à l’événement. Le tout, bien évidemment made in Angers. 

En effet, toutes les plantes présentées proviennent des 

entreprises angevines HBF, Gajyfl or et Gaignard.
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“Faire d’Angers 
une destination 
de référence
pour les fêtes 
de fi n d’année“

PRATIQUE
Rendez-vous place du Ralliement où est installé le kiosque 

d’information “Soleils d’hiver” du mardi au dimanche,

de 10 h 30 à 20 h (22 h les samedis), et le lundi de 12 h à 20 h.

L’info en direct et les animations jour par jour, quartier par 

quartier, sur www.angers.fr et sur l’application mobile 

Angers Événements en fl ashant le QR-code ci-contre.

Embruns de lune 
le 20 décembre.

Grande roue au jardin du Mail.

Cirque Beautour
place La Rochefoucauld.
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l’invité
Étienne Bucher, 
chercheur  
en épigénétique
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en mémoire de pommes
Le chercheur
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SON PARCOURS 
Étienne Bucher est né en Suisse,

il y a 39 ans. Titulaire d’un master

en génétique de l’université de Bâle, 

il obtient un doctorat en virologie 

végétale aux Pays-Bas. Il poursuit 

ses études à Vienne puis Genève 

avant de créer un laboratoire à Bâle 

sur l’épigénétique. Il arrive à Angers 

le 1er septembre 2014 au sein de 

l’Institut de recherche en horticulture 

et semences, pôle regroupant les 

compétences de l’INRA, Agrocampus 

Ouest et l’université d’Angers

en matière de végétal spécialisé.

C

a su me convaincre de tout l’intérêt 

que j’avais à travailler ici, notamment 

sur les rosiers et les pommiers.

Pourquoi les pommiers 

sont-ils si intéressants ?

Parce que les pommiers sont 

multipliés par voie végétative, en 

particulier le greffage. Ceci fait que 

certains pommiers disposent des 

mêmes informations génétiques 

que leurs ancêtres d’il y a trois ou 

quatre cents ans avec, en revanche, 

des évolutions possibles des 

informations épigénétiques. Il y a 

quelque chose de fantastique à 

pouvoir travailler sur cette mémoire 

qui a franchi les siècles. D’ailleurs, 

je dois avouer avoir ressenti une 

grande émotion quand j’ai vu à 

deux pas de mon bureau l’immense 

verger de l’INRA où sont plantées 

des centaines de variétés différentes

de pommiers.

Dans quelles conditions 

allez-vous travailler ?

Ce projet n’existe nulle part 

ailleurs. Il va se dérouler sur cinq 

ans et est cofinancé à hauteur de 

1,1 million d’euros par la Région, 

Angers Loire Métropole, l’INRA et 

l’université d’Angers. Actuellement, 

deux chercheurs sont avec moi. 

D’ici à un an, nous serons sept à 

travailler sur le sujet. Notre première 

étape est d’établir l’épigénome 

des pommiers. Nous mènerons 

également des recherches sur les 

rosiers et développerons des projets 

avec des groupes de recherche 

en santé humaine. L’objectif est de 

confronter à une réalité de terrain le 

fruit de mes recherches. L’aventure 

commence.

omment êtes-vous arrivé 

de Bâle à Angers ?

À l’origine, il y a un appel lancé par 

la Région pour faire naître en Pays 

de la Loire des projets innovants 

en matière de recherche. 

En partenariat avec les chercheurs 

angevins, j’ai donc proposé de créer 

à Angers un centre d’expertise 

en épigénétique des végétaux.

C’est quoi 

l’épigénétique ?

La génétique, c’est le travail sur 

l’ADN, le socle sur lequel repose 

chaque cellule des êtres vivants. 

Mais les séquences génétiques 

n’expliquent pas tout. Deux jumeaux 

qui ont le même ADN seront 

différents en grandissant dans des 

milieux différents. L’environnement 

agit donc dans le développement 

des individus. L’épigénétique 

travaille sur les conséquences d’un 

milieu sur le comportement des 

gènes. Par exemple : une plante 

peut mémoriser le nombre de 

jours de froid qu’elle va subir en 

enregistrant cette information sur un 

de ses gènes. Et ce, sous forme de 

modifications épigénétiques. Nous 

savons désormais qu’une partie de 

cette information peut être transmise 

en héritage. Dans l’exemple de 

notre plante, cela peut permettre 

aux générations suivantes de mieux 

adapter leur développement au 

climat pour fleurir au moment idéal. 

Donc, de la même manière que 

l’on cartographie les génomes, 

composés des 20 à 40 000 gènes 

dont disposent généralement 

les organismes vivants, il est 

possible d’établir des épigénomes 

cartographiant les gènes en fonction 

de cet historique de “mémorisation”.

À quoi cela peut-il servir ?

Mieux connaître la capacité 

d’adaptation d’une plante à son 

environnement est une valeur 

ajoutée considérable dans les 

processus de sélection. Pouvoir 

agir sur l’activation d’un gène, sans 

toucher à la séquence de l’ADN, 

est quelque chose également de 

très intéressant pour mieux résister 

aux maladies, au climat ou s’adapter 

aux besoins des populations.

Où en est aujourd’hui 

la recherche 

dans ce domaine ?

Nous n’en sommes qu’aux 

balbutiements. Mais cela va très vite. 

Grâce aux nouveaux outils,

on séquence aujourd’hui un génome 

humain en une semaine pour moins 

de 1 000 euros. Aux débuts des 

années 2000, il avait fallu dix ans et 

2 milliards d’euros... L’accélération 

continue du traitement des données 

bio-informatiques ouvre des 

possibilités presque infinies 

de recherche pour l’épigénétique. 

Pourquoi avoir 

choisi Angers ?

J’avais d’autres belles propositions 

mais j’ai trouvé ici une vraie 

dynamique de l’ensemble de la 

filière. Jean-Pierre Renou,

le directeur de l’institut de recherche 

en horticulture et semences (IRHS), 

“À Angers, j’ai trouvé une vraie dynamique
de l’ensemble de la filière.”

“Certains pommiers disposent des mêmes 
informations génétiques que leurs ancêtres  
d’il y a trois ou quatre cents ans.”
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reportage

Se faire porter  
son repas  
à domicile

£�Le service de soutien à domicile 

du centre communal d’action 

sociale (CCAS) propose un portage 

de repas chez près de cinq cents 

Angevins. Zoom sur une des neuf 

tournées qui alimentent tous les 

quartiers de la ville.

les mêmes besoins, ajoute Sylvain 

Cherré. Certains font appel au 

service de façon temporaire, après 

une hospitalisation par exemple. 

D’autres nécessitent un suivi 

permanent et sans cesse ajusté à 

tout changement de situation. C’est 

pour cela que nous réalisons neuf 

tournées : sept les lundis, mardis, 

jeudis et vendredis et deux pour les 

personnes très fragiles proposées 

tous les jours sauf le dimanche.”

Aide à la vie quotidienne 

“Le portage de repas à domicile 

nous a permis, à mon épouse et moi-

même, de surmonter le quotidien 

quand j’étais malade, expliquent 

Robert et Alphonsine Deschère, un 

couple de bénéficiaires. C’est aussi 

la certitude d’avoir une nourriture 

saine et équilibrée. Et cela, du lundi 

au vendredi. Le week-end, on se 

charge de la cuisine et on profite

de la famille.” 

est un tout. L’activité de portage 

de repas à domicile est une des 

prestations proposées par le CCAS, 

précise Sylvain Cherré, responsable 

du service de soutien à domicile. 

Notre objectif est de mettre en place 

un accompagnement global 

de la personne âgée ou fragile dans 

les actes de la vie quotidienne afin 

de lui permettre de rester chez elle.”

Service à la carte

Frédérick Marais est intervenant à 

domicile pour le compte du portage. 

Au menu du jour, une tournée pour 

livrer les habitants du centre-ville. 

“Nous nous rendons au domicile 

de personnes âgées afin de leur 

apporter les repas et leur permettre 

ainsi de bénéficier d’une alimentation 

adaptée à leur situation.” Ces repas, 

à faire réchauffer, sont fabriqués

et conditionnés en barquettes

à la cuisine centrale Gaston-Birgé 

qui en produit quotidiennement 

près de 1 500 à destinations des 

établissements d’hébergement 

pour personnes âgées de la Ville et 

du portage de repas. L’intérêt de 

mijoter en interne est de satisfaire 

des usagers soumis à des régimes 

alimentaires spécifiques mais 

aussi de proposer une carte de 

remplacement si la personne n’aime 

pas tel ou tel plat.

Alimentation et lien social

La journée de Frédérick démarre à 

7 h 30. Une fois le camion réfrigéré 

chargé, direction une cinquantaine 

d’adresses. “L’objectif est double. 

Il faut bien entendu distribuer la 

marchandise mais aussi veiller au 

bien-être de la personne. Savoir lui 

consacrer un temps d’écoute et faire 

remonter certaines suggestions voire 

des difficultés font partie intégrante 

de la mission des dix porteurs du 

service.” Un rôle de veille sociale 

et d’alerte primordial qui permet 

d’ajuster le plan d’aide mis en 

place. “Nos usagers n’ont pas tous 

(suite page 20)

“C’

CE QU’IL EN PENSE

“Pour une personne seule comme moi, il est difficile avec l’âge de tout 

concilier dans la maison. C’est pour cette raison que j’ai recours 

au portage de repas. C’est bon, bien cuisiné et bien organisé.”

Jean Soyer, bénéficiaire du portage de repas
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repas produits 
à la cuisine 

centrale Gaston-Birgé et livrés 
à domicile chaque année

180 000
agents du CCAS 
mobilisés dans le 

soutien à domicile (administration, 
intervenants de terrain…)

140
Angevins aidés 
tous les mois 

à leur domicile dont 500 pour 
le portage de repas

1 400

Frédérick Marais vient livrer 
au domicile des Deschère. 
Le couple fait appel au 
service pour ses repas
de la semaine, excepté
ceux du week-end.

Avant de démarrer sa tournée, 
Frédérick charge les repas 

fabriqués et conditionnés
en barquettes à la cuisine 

centrale Gaston-Birgé.
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reportage

À 88 ans, Andrée Delaunay est au 

diapason. “À mon âge, on n’a plus ses 

jambes de vingt ans. La moindre course 

nécessite une demi-heure de marche.” 

Toujours souriant et prévenant, Frédérick 

Marais n’oublie pas, quand cela est 

nécessaire, de jeter un œil dans le 

réfrigérateur des usagers. “C’est souvent 

un bon indicateur sur la manière qu’ont 

les personnes de se nourrir. C’est aussi 

l’occasion de vérifier par exemple les dates

de péremption des aliments.”

Fin de tournée, place désormais

au traitement des transmissions pour 

Frédérick afin de mettre en place dès 

la prochaine livraison les ajustements 

demandés par les usagers.

Un changement de boisson, du poisson

au lieu de la viande, une absence

non prévue, en sont quelques exemples. 

CCAS, service de soutien à domicile : 

25, boulevard Beaussier  

(quartier Belle-Beille), 02 41 44 37 87.

(suite de la page 18)

Le portage de repas est l’occasion 
de s’assurer que la personne aidée 
ne rencontre pas de problème.

En un rapide coup d’œil au réfrigérateur, l’intervenant à domicile peut vérifier
que les repas des jours précédents ont bien été consommés et que la personne 
s’est donc alimentée normalement.

Livraison chez Andrée Delaunay, 88 ans.

Une offre globale 

de services à domicile

Le portage à domicile est un des 

services dispensés par le CCAS. 

Le maintien à domicile étant souhaité 

par une grande majorité de personnes 

âgées, la collectivité se mobilise afin 

d’accompagner le vieillissement. 

“L’idée est de proposer un plan d’aide 

et d’intervention individualisé et adapté, 

rappelle Sylvain Cherré, responsable 

du service de soutien à domicile. 

Celui-ci est mis en route aussitôt 

le service sollicité et le diagnostic 

réalisé avec l’usager.” Aide à la vie 

quotidienne (entretien du logement, 

habillement, repas, toilette…) mais 

aussi à la vie sociale de la personne 

(sorties, animations adaptées…) sont 

les deux piliers des interventions chez 

l’habitant, toutes assurées par des 

professionnels qualifiés, principalement 

titulaires du diplôme d’État d’auxiliaire 

de vie sociale. L’ensemble de ces 

prestations a reçu la certification Afnor 

pour la qualité des services 

aux personnes à domicile.
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Dix professionnels du service 
de soutien à domicile du CCAS 
assurent les neuf tournées réparties 
par secteur géographique.  
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TRIBUNES
£�En application de la loi “démocratie et proximité” du 27 février 2002, cette page 

est consacrée à l’expression de la minorité et de la majorité du conseil municipal.

ANGERS POUR VOUS - MAJORITÉ

Sur le terrain et à votre écoute

La proximité, l’échange et l’écoute sont 

des valeurs que nous avons portées 

durant la dernière campagne des 

municipales. Ces valeurs sont plus que 

jamais au cœur de toutes nos démarches 

depuis notre élection. Nous ne les 

oublions pas ! Mais nous avons dû faire 

face à un certain nombre de problèmes 

sur des dossiers lourds qui ont mobilisé 

notre temps et notre énergie : le litige 

autour de Biopôle, les factures non 

réglées du centre de congrès, la “faillite” 

du village-vacances de Lamoura ou 

encore le bilan plus que préoccupant 

des zones d’aménagement.  

Néanmoins, voici ce qui a déjà été fait et 

ce que nous mettons en œuvre au service 

du dialogue avec les Angevins. 

Chaque semaine, les adjoints de 

quartier tiennent une permanence 

au cours de laquelle vous pouvez prendre 

rendez-vous avec eux et leur faire part 

de vos remarques, des besoins que vous 

avez pu identifier sur votre quartier. 

Ces moments d’échange privilégiés avec 

les habitants nous tiennent à cœur et sont 

aussi une aide précieuse pour la prise 

de décision.

Très bientôt, les conseils de quartier 

seront mis en place, dans chacun des 

dix quartiers de la ville. Ces conseils 

donneront des avis et contribueront aux 

projets municipaux qui concernent le 

quartier. Leurs interventions se feront soit 

de leur propre initiative, soit à la demande 

de la Ville. Si vous êtes intéressé par la 

vie de votre quartier, n’hésitez pas à faire 

acte de candidature auprès de la mairie.  

Par ailleurs, dans le cadre de 

réunions publiques, nous souhaitons 

échanger avec vous sur des projets 

d’aménagement comme sur le quotidien 

de votre quartier. Ainsi, une réunion 

publique s’est tenue le 26 novembre 

dernier sur le projet de ligne B du 

tramway. Les prochaines auront lieu le 

10 décembre, à la maison pour tous de 

Monplaisir, et le 18 décembre au centre 

Jacques-Tati. 

Avec les Assises de la de la vie 

associative et les états généraux 

du sport, c’est une autre forme d’écoute 

que nous avons voulu expérimenter. 

Nous nous étions engagés à mettre en 

place ce temps d’échange avec le milieu 

associatif angevin. Il nous a permis, le 

15 novembre, de jeter les bases d’un 

partenariat renouvelé où la simplification 

et l’innovation sont les piliers. 

Plus de 500 personnes ont répondu 

présent à ce rendez-vous ; cette 

mobilisation prouve tout l’intérêt de ces 

moments privilégiés. 

Enfin, s’agissant des entreprises, 

nous nous étions engagés à renouer le 

dialogue avec les acteurs économiques 

du territoire. Nous avons ainsi initié des 

petits déjeuners et des déjeuners 

d’entreprises mensuels. Ce sont ainsi 

une vingtaine de chefs d’entreprise qui 

sont rencontrés chaque mois pour un 

moment d’échanges privilégiés sur des 

thématiques diverses. Chacun de ces 

rendez-vous nous permet d’être encore 

plus à l’écoute mais aussi d’initier des 

actions qui répondent le mieux aux 

besoins des entreprises. 

Cette proximité, ces échanges, cette 

écoute sont pour nous d’une importance 

capitale. C’est pourquoi nous travaillons 

d’ores et déjà à d’autres modes de 

concertation, qui renforceront plus encore 

notre proximité avec vous. Nous sommes 

une équipe qui travaille pour vous, nous 

avons besoin de vous pour développer 

et faire rayonner Angers. 

Vos élus de la majorité  

“Angers pour vous” 

Contactez-nous au 02 41 05 40 34

Une 2e ligne de tramway est nécessaire 

pour le développement d’Angers. 

Cependant, le nouveau tracé proposé 

par la majorité ne nous satisfait pas 

sur plusieurs points. Tout d’abord, 

nous regrettons que cette ligne ne 

passe pas par la gare, qui, avec les 

nombreux aménagements que nous 

avons amorcés, va devenir un espace 

d’affaires incontournable de notre 

ville. Deuxièmement, ce tracé angevin 

ne prévoit aucun phasage et semble 

enterrer les extensions possibles. 

Troisièmement, ce tracé n’étant pas celui 

prévu lors de la construction de la 1re ligne, 

il manque des aiguillages permettant 

la jonction des deux lignes. Durant leur 

construction qui prendra nécessairement 

plusieurs mois, les rames ne pourront 

pas transporter les passagers d’un bout 

à l’autre de la ligne, et celles situées du 

côté de la Roseraie ne bénéficieront pas 

d’espace de stockage et d’entretien. Enfin, 

toute nouveauté a un coût : nouvelles 

études, nouveaux aiguillages, nouveau 

pont... nous aimerions connaître les 

nouveaux chiffres !

Vos élu-e-s 

du groupe Aimer Angers 

www.aimerangers.fr

2e ligne de tramway : un nouveau tracé qui pose question

AIMER ANGERS - MINORITÉ
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En finale 
européenne !
£�Angers accueillait du 21 au 23 novembre 

la Continental Cup de hockey sur glace. 

Malgré leur courte défaite lors du dernier 

match face aux Biélorusses de Grodno (3-4), 

les Ducs ont validé leur billet pour la première 

finale européenne de leur histoire, portés 

par un public du Haras aux anges.
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dans les quartiers

”O
n nous avait dit : vous allez habiter 

rue d’Antioche ? Vous verrez : c’est 

super ! En effet, on se sent vraiment 

bien ici”, s’exclame Laurence, arrivée 

le jour de la fête de la rue en 2013.

“La rue a toujours été sympathique 

et animée”, se souvient Jacqueline, 

qui réside au numéro 28 depuis 

1965. “L’arrivée de nouvelles 

familles il y a une quinzaine 

d’années a redynamisé l’esprit 

village que j’ai connu pendant 

mon enfance”, se réjouit Georges, 

qui habite là depuis 1939.

La douzaine d’habitants réunis 

autour de la table pour parler 

de ce petit coin de paradis sont 

intarissables sur les exemples 

d’entraide entre voisins.

“On s’échange du matériel 

pour bricoler ou jardiner…

On organise des achats groupés 

de cerises, de pommes et de 

bois… On fait du covoiturage pour 

emmener les enfants à l’école.” 

Et puis surtout, il y a les moments 

festifs qui rythment l’année : la fête 

annuelle fin septembre, le vin chaud 

au moment de Noël, les échanges 

de boutures et les animations dans 

les jardins au printemps. “C’est 

l’occasion de mieux se connaître 

et de construire des projets 

improbables”, explique Valérie, 

présidente de l’association Village 

Antioche, créée en 2003. Comme 

l’idée d’une exposition des portraits 

captés par Alain, le photographe 

professionnel de la rue. Elle a 

donné naissance au recueil Visages 

d’Antioche, entièrement réalisé 

par les habitants, qui témoigne 

de l’ambiance chaleureuse dans 

cette petite rue pentue d’Angers.

 

Plus d’infos sur le blog  

villageantioche.wordpress.com.

Rue d’Antioche, un esprit village  
en pleine ville

GRAND-PIGEON

Très actifs pour la promotion de leur rue,
les habitants d’Antioche se sont réunis

en association et ont édité un recueil de photos.
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L’association pour le droit à 

l’initiative économique (Adie)

aide des personnes tenues

à l’écart du marché du travail 

et du système bancaire à 

créer leur entreprise via le 

microcrédit. L’association 

s’appuie pour cela sur un 

réseau de bénévoles comme 

Guy Amiot, jeune retraité.

Pourquoi avez-vous choisi 

de vous investir au sein

de l’Adie ?

J’ai fait ma carrière dans 

le commerce international 

et l’exportation. La retraite 

venue, j’ai souhaité utiliser 

mes compétences et mon 

expérience pour contribuer

à faire émerger des talents. 

Une envie d’autant plus 

forte que je fais partie 

d’une génération qui a été 

privilégiée, dans les domaines 

de la formation, du travail, de 

l’évolution professionnelle.

Comment l’association fait-

elle émerger ces talents ?

Les personnes qui s’adressent 

à l’Adie ont eu un parcours un 

peu chaotique, sont en rupture 

avec le marché du travail, les 

banques... mais ont un projet 

en tête. L’Adie leur donne 

accès au crédit, d’un montant 

de 10 000 euros maximum, 

mais surtout les accompagne 

pendant trois ans, pour 

développer et pérenniser leur 

activité. Nous nous appuyons 

pour cela sur une équipe 

composée de trois salariés et 

d’une quinzaine de bénévoles 

qui suivent individuellement 

chaque porteur de projet. 

Quel type de projet 

peut bénéficier de cet 

accompagnement ?

Des vidéastes, biographes, 

coachs sportifs, vendeurs 

de bonbons anglais… autant 

d’auto-entrepreneurs qui 

sont dirigés vers nous par 

les maisons de quartier, la 

Chambre de commerce et 

d’industrie,  Pôle Emploi ou 

le bouche-à-oreille. Nous 

les orientons vers les bons 

interlocuteurs, leur proposons 

des formations gratuites, 

des conseils, une écoute… 

Notre credo, “Aide-moi à faire 

tout seul”, résume bien l’état 

d’esprit de l’Adie.

Association pour le droit 

à l’initiative économique, 

Maison de la création 

et de la transmission 

d’entreprises, 132, avenue 

de Lattre de Tassigny.  

www.adie.org

Le microcrédit pour créer son emploi
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ROSERAIE

Guy Amiot, jeune retraité, a rejoint l’équipe des bénévoles 
de l’Association pour le droit à l’initiative économique.

LA FAYETTE

À l’école maternelle Condorcet, 

dans le quartier La Fayette, l’année 

scolaire 2013-2014 a mobilisé tous les 

enseignants autour d’un nouveau projet 

d’école. Depuis l’arrivée du tramway dans 

le quartier, la nécessité se faisait sentir 

d’aider les tout petits à appréhender leur 

nouvel environnement. “Entre le tram, 

les voitures, les vélos et les piétons, la 

circulation aux alentours de l’école est 

devenue compliquée”, souligne Françoise 

Gaignard, la directrice de la maternelle. Le 

projet Code de la rue a donc vu le jour à la 

rentrée 2013, en partenariat avec la Ville, 

notamment la police municipale. “Toutes 

les classes participent, de la petite à la 

grande section, explique la directrice. Nous 

abordons un large panel d’apprentissages, 

des mathématiques au langage, 

en passant par les arts plastiques et 

l’orientation, avec un impact positif et 

direct sur la vie quotidienne des enfants 

que l’on aide à devenir acteurs de leur 

sécurité et de leur citoyenneté.” L’école a 

même gagné le concours national de la 

Prévention routière et s’est vu remettre le 

prix par la ministre de l’Éducation nationale, 

Najat Vallaud-Belkacem.

Une belle reconnaissance pour un projet 

qui a vocation à perdurer et devrait 

essaimer dans d’autres écoles.

Il n’y a pas d’âge pour apprendre le Code de la rue

Le projet Code de la rue a mobilisé l’an passé 
tous les élèves de la maternelle Condorcet.
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dans les quartiers

Fin octobre, le club des Croqueurs 

de chocolat “awardisait” Anne-

Françoise Benoit “meilleure artisan 

chocolatière” de France. En soi, pas 

un scoop pour cette enfant du pays, 

tombée jeune dans la pâte de cacao, 

sous les encouragements de son père 

et de sa mère, fondateurs de la célèbre 

Maison en 1975. Par trois fois déjà, 

l’entrepreneure angevine a été primée 

pour son talent et ses créations. Celles-là 

même qu’elle exporte désormais au 

Japon et dans les Émirats arabes. 

“C’est important de s’ouvrir à ce qui 

se fait ailleurs, de réinterroger son 

savoir-faire et de prendre des risques”, 

assure celle qui ne peut faire mystère 

de son tempérament de feu. Toutes ces 

raisons ont poussé Anne-Françoise à 

se frotter aux plus grands en ouvrant 

une boutique à Paris, avec la complicité 

de sa sœur aînée d’abord ; puis à Lille 

avec celle de son frère, cette fois. 

Mais c’est bien dans son labo des Ponts-

de-Cé, à l’aube, que la chocolatière aborde 

chacune de ses journées : “J’ai besoin 

de cette ambiance-là pour organiser la 

semaine, imaginer de nouveaux accords 

entre chocolats, pulpes de fruits, thés…

Mon métier, c’est ma passion : travailler 

manuellement cette matière première que 

je sais être vivante, un peu comme le pain, 

et en ressentir toute la fragilité à toutes les 

étapes de la fabrication.” Une douzaine 

de personnes – un peu plus pendant les 

fêtes – travaille aux côtés d’Anne-Françoise 

Benoit dans les deux boutiques d’Angers.

Dans la famille Benoit, on demande la “patronne”

CENTRE-VILLE

Reconnue meilleure artisan chocolatier de France, Anne-François Benoit tient les ficelles  
du métier de son père, Gilbert, fondateur de la Maison de la rue des Lices. 
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Un pan  
du mur  
de Berlin à 
Saint-Serge
Les images sont encore 

dans toutes les têtes.  

Le 9 novembre 1989,  

le tristement célèbre mur 

de Berlin tombait sous 

la pression de la foule, 

laissant derrière lui vingt-

huit ans de séparation de la 

capitale allemande. En cette 

année du vingt-cinquième 

anniversaire de l’événement, 

il est bon de rappeler 

qu’Angers abrite un petit 

pan de l’Histoire. Un bloc de 

béton issu de ce “mur de la 

honte” trône depuis trois ans 

sur l’esplanade du cinéma 

Multiplexe, comme symbole 

de rassemblement.

SAINT-SERGE
CONSEILS  

DE QUARTIER : 

les candidatures 

ouvertes jusqu’au 

31 décembre
Dix conseils de quartier pour

les dix quartiers angevins 

seront officiellement installés en 

début d’année prochaine. Leur 

mission : contribuer aux décisions 

municipales sur des thèmes ou 

projets qui rythment la vie des 

quartiers. Ils pourront être saisis 

d’un sujet par le conseil municipal 

ou choisir librement les questions 

abordées.

La moitié de leurs membres 

ont déjà été tirés au sort sur les 

listes électorales et peut faire 

part de leur accord ou de leur 

refus jusqu’à fin décembre. 

L’autre moitié sera composée 

des candidatures spontanées 

enregistrées dans chaque 

quartier et pour lesquelles 

les inscriptions sont ouvertes 

jusqu’au 31 décembre.

Informations sur www.

angers.fr/conseilsdequartier 

ou au 02 41 05 42 34, 

conseilsdequartier@ville.

angers.fr
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Chaque jeudi de 10 h à 12 h, Christiane 

et Marie-Françoise se retrouvent salle 

des Deniers. Toutes deux font partie de 

l’équipe de bénévoles mobilisée pour la 

distribution des Filets solidaires (1). Une 

opération étendue au Lac-de-Maine depuis 

la fin septembre.

“Les bénéficiaires sont accueillis par un 

professionnel des Jardins de cocagne 

pour l’inscription et par les bénévoles qui 

participent à l’animation de l’espace de 

distribution”, explique Sophia Dieumegard, 

coordinatrice. Comme les deux amies, qui 

proposent café, thé, et engagent volontiers 

la conversation.

“Les Filets solidaires permettent de lutter 

contre le gaspillage alimentaire, et c’est 

quelque chose qui nous tient à coeur, 

expliquent-elles. Et comme nous aimons 

beaucoup cuisiner, nous n’hésitons pas

à donner des conseils de préparation pour 

certains légumes méconnus comme le 

radis noir par exemple.” De l’autre côté 

de la grande table, Christian, bénévole lui 

aussi, propose conseils et astuces pour 

économiser l’énergie et réduire ses factures.

“Alimentation, santé, animation du quartier... 

tous les sujets peuvent être abordés afin de 

créer un moment de rencontre et d’échange 

allant au-delà de la distribution des Filets 

solidaires”, ajoute Sophia Dieumegard.

Pour Christiane et Marie-Françoise, l’objectif 

est atteint : “Au fil des semaines, des liens 

se créent et ces rencontres humaines sont 

enrichissantes.”

S’informer sur les Filets solidaires 

ou rejoindre l’équipe de bénévoles, 

06 79 18 53 08

(1) Avec les Filets solidaires, le centre communal 

d’action sociale permet à tout Angevin titulaire de la 

carte Partenaires d’équilibrer son alimentation en ayant 

accès à des légumes et fruits à moindre coût : de 2,60 à 

6,10 euros les cinq kilos, selon le quotient familial. Ces 

produits proviennent de surplus ou d’invendus, triés et 

valorisés par le chantier d’insertion du Jardin de cocagne.

Les enseignants, 

animateurs des temps 

d’activités périscolaires, 

des centres de loisirs,  

des maisons de quartier, 

les personnels des 

crèches, haltes-garderies, 

les associations… disposent 

désormais d’une adresse 

unique pour emprunter livres, 

jeux et jouets pour mener 

leurs projets éducatifs. 

Sur place, une équipe de 

quatre professionnels leur 

apporte des conseils et un 

accompagnement ciblé 

en fonction des tranches 

d’âges concernées. 

Installés jusqu’alors sur 

des sites différents, ces 

deux services de la Ville ont 

mutualisé leurs fonds et leurs 

compétences humaines à la 

rentrée, dans des locaux du 

site Montessori. Ce qui n’a 

pas manqué de susciter la 

curiosité des habitants.

“Notre pôle éducatif ne 

s’adresse pas aux enfants 

et à leurs familles qui 

peuvent continuer à accéder 

à la ludothèque et aux 

bibliothèques de quartier, mais 

bien aux personnes dont c’est 

le métier de travailler avec 

les enfants”, précise Sandra 

Régnier, responsable de la 

partie jeux et jouets. 

“Il y a une évidente 

complémentarité éducative 

entre ces deux objets 

culturels. On peut contourner 

les réticences à la lecture 

ou au jeu en passant de l’un 

à l’autre, indifféremment”, 

poursuit Sophie Massé,

son homologue pour la partie 

livres.

Près de deux cents structures 

adhèrent à ce pôle qui 

propose un fonds très fourni : 

23 000 livres, près

de 1 800 jeux et des malles

sur mesure.

Ouvert les mardis et jeudis, 

de 14 h à 17 h, le mercredi, 

de 9 h à 12 h et le vendredi, 

de 9 h à 14 h (ou sur rendez-

vous). 

Boulevard Monplaisir, 

site Montessori. 

Informations  sur bm.angers.

fr/services.pelj
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LAC-DE-MAINE

Des fruits et légumes frais avec les Filets solidaires

La distribution des fruits et légumes a lieu 
chaque jeudi matin, salle des Deniers. 

Sandra Régnier et Sophie Massé, respectivement en charge
des jeux et des livres, ont également pour mission de conseiller

les professionnels dans leur projet éducatif.

Livres et jeux : les professionnels de la petite 
enfance disposent d’un guichet unique

MONPLAISIR



28 / VIVRE À ANGERS / DÉCEMBRE 2014

dans les quartiers

Dans le quartier en pleine 

mutation des Hauts-de-Saint-

Aubin, l’imposant bâtiment 

blanc, situé avenue René-Gasnier, 

avec sa façade de 90 mètres de 

long, ne passe pas inaperçu. 

Construit en 1938 pour accueillir 

l’école de pilotage de la Compagnie 

française d’aviation, il abrite depuis 

2005 la Maison de l’architecture, des 

territoires et du paysage (MATP). 

Un emplacement idéal et symbolique 

pour les dix structures qu’elle 

héberge dans ses vastes locaux, 

dont l’agence départementale 

d’information sur le logement (ADIL), 

l’association ligérienne d’information 

et de sensibilisation à l’énergie 

et l’environnement (Alisée) et le 

Conseil d’architecture, d’urbanisme 

et de l’environnement de Maine-et-

Loire (CAUE). Toutes exercent des 

missions complémentaires dans le 

domaine de l’habitat.

“Le lieu s’adresse aussi bien aux 

professionnels qu’aux particuliers,

qui peuvent y obtenir des conseils

en matière d’architecture, d’économie 

d’énergie, d’aménagement paysager 

et une assistance juridique”, souligne 

Sandrine Prouteau, chargée de 

diffusion culturelle et communication 

au CAUE.

La MATP organise également des 

expositions, conférences et visites

à destination du grand public.

La prochaine exposition présentera 

du 11 décembre au 1er mars les 

32 projets retenus dans le cadre de 

l’édition 2014 du Prix départemental 

de l’architecture, de l’habitat social

et de l’aménagement.

Plus d’infos sur  

www.matp-angers.eu.

Un lieu d’échanges sur la ville,  
l’architecture et les paysages 

Chez Filalinge, on reprend le fil de l’emploi

HAUTS-DE-SAINT-AUBIN

BELLE-BEILLE
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L’imposante façade de la Maison de l’architecture, des territoires et du paysage, 
située avenue René-Gasnier.

Marie Sauvaitre, directrice de Filalinge,
et Ève Gonnord, référente socio-professionnelle.

L’association Filalinge, basée 

à Belle-Beille depuis 1989, 

lance un nouveau dispositif, 

Dynamic’Emploi, qui vise à relier 

les adhérents à l’emploi. “Nous 

avons constaté que beaucoup 

de gens ont une problématique 

autour de l’emploi, explique Marie 

Sauvaitre, la directrice. Nous voulons 

faciliter leur rapprochement avec 

les structures d’insertion : nous 

valorisons leurs connaissances et 

les mettons en situation d’emploi 

pour qu’ils se réhabituent peu à 

peu à avoir un emploi du temps.” 

Parmi les 180 adhérents, seule une 

dizaine de participants est inscrite à 

Dynamic’Emploi pour le moment.

Le dispositif est ouvert à tous ceux qui 

désirent travailler sur leur parcours 

d’insertion professionnelle. “Il y a 

souvent une grosse méconnaissance 

du marché du travail actuel, car 

beaucoup en sont coupés depuis 

plusieurs années, souligne

Ève Gonnord, la référente socio-

professionnelle. Les ateliers collectifs 

autour de la découverte des mondes 

professionnels, du projet professionnel 

ou du bien-être permettent de tisser 

du lien entre les participants et de 

les motiver, tandis que les entretiens 

individuels permettent de personnaliser 

l’aide que nous leur apportons.” 

Dynamic’Emploi fait l’objet d’un 

partenariat avec les associations du 

quartier, la Ville et Angers Mécénat.

Association Filalinge

33, boulevard Victor-Beaussier

02 41 36 00 58
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Saint-Serge / Ney / 

Chalouère / Saint-Michel

Jeanne Robinson-Behre,  

13 décembre, de 10 h à 12 h.

Hôtel de ville, salle du Roi René

Sur rendez-vous au 02 41 05 40 43.

Deux-Croix / Banchais / 

Grand-Pigeon

Alima Tahiri, 3 décembre,   

de 14 h à 16 h.

Point info quartier,  

17, rue de Jérusalem

Sur rendez-vous au 02 41 05 40 64.

Justices / Madeleine / 

 Saint-Léonard 

Maxence Henry, 6, 13 et 

20 décembre, de 10 h à 12 h.  

Mairie de quartier - Trois-Mâts, 

42, place des Justices

Sur rendez-vous au 02 41 05 40 45.

Monplaisir

Faten Sfaïhi, 13 décembre, 

de 10 h à 12 h.

Relais-mairie, espace Galliéni, 

2 bis, boulevard Allonneau

Sur rendez-vous au 02 41 05 40 45.

Doutre /  
Hauts-de-Saint-Aubin
Alain Fouquet, 20 décembre,  

de 10 h à 12 h.

Bibliothèque Saint-Nicolas, 

37, rue Saint-Nicolas

Sur rendez-vous au 02 41 05 40 64.

Laure Halligon, 3, 10 et 

17 décembre, de 9 h à 11 h. 

Maison de quartier 

1, rue du Général-Lizé.

6 et 13 décembre, de 9 h à 11 h. 

Bibliothèque Saint-Nicolas

Sur rendez-vous au 02 41 05 40 34.

Roseraie
Gilles Latté, 10 et 17 décembre, 

de 9 h 30 à 11 h.  

Relais-mairie, 

3, rue André-Maurois

Sur rendez-vous au 02 41 05 40 64.

Belle-Beille 
Sophie Lebeaupin, 3 et 17 décembre,  

de 9 h à 10 h 30.

Centre Jacques-Tati, Point service Ville 

5, rue Eugénie-Mansion

Sur rendez-vous au 02 41 05 40 44.

Lac-de-Maine
Sophie Lebeaupin,  

3 et 17 décembre,  

de 10 h 30 à 12 h.

Relais-mairie, place Guy-Riobé

Sur rendez-vous au 02 41 05 40 44.

Centre-Ville
Karine Engel,  

3, 10 et 17 décembre,  

de 13 h 30 à 15 h 30.  

Hôtel de ville, salle du Roi René

Sur rendez-vous au 02 41 05 40 39.

J
E

A
N

-P
A

T
R

IC
E

 C
A

M
P

IO
N

“On se penche en avant 

pour faire contrepoids 

et on bascule la jambe 

gauche en arrière, en 

pensant bien à souffler.” 

Chaque vendredi après-midi, 

dans la bonne humeur, on 

parle équilibre, prise d’appui 

et renforcement musculaire 

à l’étage de l’établissement 

d’hébergement pour personnes 

âgées Grégoire-Bordillon. Pierre 

Bertrand, de l’association Siel 

bleu, y anime un atelier de 

“gym équilibre” à destination 

des seniors. “Autrefois appelée 

prévention des chutes, 

l’animation proposée par le 

centre communal d’action 

sociale a pour objectif de 

maintenir l’autonomie de la 

marche et donc l’autonomie 

physique de la personne et son 

bien-être”, explique l’éducateur. 

“Cela me fait du bien, se réjouit 

Christiane Lelièvre, retraitée. 

En vieillissant, on a tendance 

à se voûter. Les séances nous 

donnent des piqûres de rappel 

sur les bonnes postures à tenir.” 

C’est aussi l’occasion pour 

les participants de rencontrer 

du monde. “Le lien social par 

l’activité physique est essentiel 

et rentre dans notre démarche 

globale de prévention qui 

permet de travailler aussi le 

cardio-vasculaire, la motricité 

fine, la mémoire et tout ce 

qui concerne la cognition”, 

explique Émilie Maussion, 

responsable de l’antenne 

angevine de Siel bleu.

www.sielbleu.org

Siel bleu aux petits soins des anciens
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Comme ils s’y étaient engagés, les élus

de la nouvelle majorité municipale reçoivent 

les Angevins dans chaque quartier de la 

ville. Ces permanences hebdomadaires 

visent à répondre aux sollicitations, 

attentes, besoins ou questions de la vie 

quotidienne, dans un souci de proximité. 

Difficultés personnelles, projets pour le 

quartier, questions autour de la voirie, de la 

propreté, du stationnement…, la palette des 

demandes déjà enregistrées est large. Bien 

entendu, chacune est traitée soit en direct, 

soit orientée vers les services adéquats.

Ces rencontres s’adressent à tous

les Angevins. Pour tout rendez-vous 

avec votre adjoint de quartier, il convient 

de prendre contact aux coordonnées 

ci-dessous.

Permanences de vos élus, mode d’emploi

Pierre Bertrand, éducateur à Siel bleu, accompagne Christiane 
Lelièvre lors d’un parcours d’équilibre à appuis rapprochés.
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histoire

eorges Bykadoroff ? Nombreux sont ceux qui se 

souviennent du footballeur du SCO, du “gentleman 

sportif”, de l’homme sensible et humain, surnommé

“le Russe bondissant” lorsqu’il était gardien de but et, 

plus simplement, “Byka”. On lui doit d’avoir importé

la pratique du sauna à Angers.

Né le 10 mai 1918 d’un Cosaque du Don, il vécut une 

jeunesse mouvementée. Sa famille émigre en Grèce

en 1920, gagne la Yougoslavie, la Tchécoslovaquie, 

puis fi nalement la France vers 1925-1926. Mais 

Georges ne rejoint ses parents en Normandie qu’en 

1937, après des études secondaires à Prague.

La guerre le conduit en Anjou où il mène une carrière 

de footballeur au SCO (1945-1949), puis à Montpellier, 

en division 1. Préférant être son propre maître,

il regagne Angers en 1953, y entraîne l’équipe de 

football de l’Intrépide, donne des cours de culture 

physique et de natation à des milliers d’Angevins.

En 1955, il ouvre un institut de culture physique, 19, rue 

Faidherbe, à l’emplacement de l’ancien café-dancing 

Le Katorza. Dès le début, il y installe un bain de vapeur 

nordique, sur le modèle des “bania” de Russie.

Ce n’était initialement qu’une sorte de petit igloo, d’où 

n’émergeait  que la tête, mais bientôt un véritable sauna 

est inauguré au fond de la salle de culture physique.

L’établissement est ouvert de 6 h 30 à 21 heures.

Dès l’ouverture, le maître des lieux entretient sa forme 

par une heure quotidienne de mouvements culturistes. 

Il y donne des cours aux élèves de l’École supérieure 

d’électronique de l’Ouest, de l’Essca et de l’Université 

catholique. Les lundi, mercredi et vendredi, sa femme 

s’occupe de la culture physique des dames et donne 

les bains de vapeur. Les mardi, jeudi et samedi sont 

réservés aux hommes. La clientèle est bourgeoise. 

L’équipe du SCO en entier a recours aux bains 

nordiques. La chaleur, parfumée à l’essence de pin ou 

d’eucalyptus, monte à 60 ou 70 °C. Après la sudation, 

on passe dans les douches, froides, tièdes ou chaudes 

et “l’on se rhabille en ayant l’impression d’avoir acquis 

ce bien inestimable : la santé” (Courrier de l’Ouest, 

8 novembre 1955).

Georges Bykadoroff décède en janvier 1990, mais son 

institut de culture physique est toujours bien vivant. 

Sylvain Bertoldi

Conservateur des Archives d’Angers

Tous nos remerciements à Mme Tatiana Guilbault-Bykadoroff.

G

Le premier sauna nordique

 
Retrouvez 

la chronique

intégrale sur

www.angers.fr

Accès au sauna. 

L’institut de culture physique, 19, rue Faidherbe. 
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Georges 
Bykadoroff  
au SCO 
(1945-1949). 
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FESTIVAL

Bulles en fête à Angers BD
C’est depuis seize éditions un rendez-vous incontournable 

pour les bédéphiles angevins. Le festival Angers BD revient au 

centre de congrès les 6 et 7 décembre. Au programme : les 

toujours très prisées rencontres avec les auteurs. Plus d’une 

cinquantaine, dont la fi ne fl eur locale, est attendue pour des 

séances de dédicaces et des échanges sur leurs travaux. 

Des expositions sont également présentées dans l’auditorium. 

Parmi elles, “10 ans de web comic” par Maliki, “We are 

family” de Teresa Valero (lauréate l’an passé du concours 

Première bulle) ou encore “Sticky pants” de Tony Émeriau 

et X av. Conférence et animation “Dessinez c’est gagné” 

respectivement le samedi et le dimanche après-midi, lectures 

de contes et dégustations de vin complètent l’affi che.

De 10 h à 18 h 30. Entrée : 4 euros (pass week-end 

à 6 euros) et gratuit pour les moins de 10 ans.

Renseignements : angersbd.fr

guide
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ART CONTEMPORAIN

 L’Artothèque s’expose  
au musée des beaux-arts

es œuvres de l’Artothèque sont 

nomades par nature. Ouvertes

au prêt, elles ont vocation à voyager 

pour faire entrer un peu d’art 

contemporain chez les particuliers, 

dans les entreprises ou encore les 

établissements scolaires.

En cohérence avec le rattachement 

de l’Artothèque aux musées 

d’Angers, en avril 2013, c’est cette 

fois dans les salles du musée des 

beaux-arts que ces œuvres

se sont installées. Visible jusqu’au 

11 janvier, l’exposition “Carte 

blanche à l’Artothèque” propose 

un parcours original et décalé au fi l 

des collections du musée.

“L’idée était de créer un dialogue 

entre les œuvres contemporaines 

de l’Artothèque et celles des 

collections permanentes”, détaille 

Élodie Derval, commissaire de 

l’exposition. Ainsi, dans la salle du 

19e siècle, le portrait d’un Américain 

réalisé en 1987 par le photographe 

Bruce Wrighton côtoie celui de 

Laura Leroux, peint en 1898 par 

Jean-Jacques Henner. Se dégage 

de ce vis-à-vis une étonnante 

proximité, aussi bien dans la 

composition des deux œuvres 

que dans la posture et même 

l’expression des sujets.

Jeu de piste

Au total trente-cinq créations, toutes 

issues des acquisitions 2013 de 

l’Artothèque, sont disséminées dans 

les salles du musée, reliées par 

des pointillés qui guident le visiteur 

à la façon d’un jeu de piste.“Ce 

parcours et le dialogue créé entre 

les œuvres sont une invitation aussi 

bien à découvrir les acquisitions de 

l’Artothèque qu’à redécouvrir les 

collections du musée des beaux-

arts”, souligne Élodie Derval. 

Passé l’exposition, les œuvres 

rejoindront les 1 100 pièces 

originales, de  plus de 400 artistes, 

qui constituent le fonds de 

l’Artothèque. Un fonds à découvrir au 

quotidien à la galerie de l’Artothèque, 

rue Bressigny, et auquel chacun 

peut avoir accès. Moyennant un 

abonnement annuel, il est possible 

d’emprunter jusqu’à trois œuvres par 

an, pour une durée de deux mois 

maximum renouvelable une fois. 

L’emprunt hors abonnement est aussi 

possible, pour un coût de 10 euros 

par œuvre pour une semaine.

“Carte blanche à l’Artothèque” 

au musée des beaux-arts, 

jusqu’au 11 janvier,

du mardi au dimanche,

de 10 h à 18 h.

Parcours commenté les 7, 

21 décembre et 4 janvier, 

sur inscription.

Galerie de l’Artothèque,

75, rue Bressigny. Accès gratuit 

du mardi au samedi, de 14 h

à 18 h. Visite commentée sur 

réservation au 02 41 24 14 30.
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Issue des acquisitions 2013 de l’Artothèque, une photographie de Guillaume Amat répond à une 
toile de Bartholomeus Breenbergh dans la salle du musée des beaux-arts consacrée au 17e siècle.
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JEUNE PUBLIC

“Carnet de notes” 

au Grand-Théâtre
Quand Bach et son 2e prélude rencontre 
James Bond, les Blues Brothers et la 
Panthère Rose. Ces univers musicaux 
qui se télescopent sont à découvrir dans 
“Carnet de notes”, spectacle musical 
et visuel inclassable et surtout plein 
d’humour présenté dans le cadre de 
Soleils d’hiver. Sur scène, un pianiste
se démène et emmène le public avec lui 
à l’heure des premières boums.

Dimanche 21 décembre, Grand-

Théâtre. Séance à 14 h et 17 h 30. 

Tarif unique : 5 euros

EXPOSITION

Tatoo or not tatoo
“Nos faits et actes nous marquent de façon permanente à la manière d’un 
tatouage.” Le peintre, sculpteur, dessinateur et graphiste angevin RedApe 
nous embarque dans son univers dans lequel trônent les portraits. L’artiste 
incorpore aux identités visuelles de ses sujets des éléments importants de 
leurs vies et de leurs actes. Ses modèles sont des icônes, des acteurs,
des personnages emblématiques, des musiciens, des artistes, ou encore
des fi gures religieuses importantes.

Tour Saint-Aubin, du  6 au 14 décembre. 

Entrée libre tous les jours, de 11 h 30 à 19 h.

EXPOSITION

Le bois  au centre 

de la donation Limérat
Francis Limérat poursuit depuis plus 

de quarante ans un travail original 

s’appuyant sur des morceaux de bois 

de différentes tailles, superposés, 

noués ou collés, assemblés les uns aux 

autres avec rigueur, ordre et rythme. 

“Pas d’image, ni de support,

le matériau est à la fois le squelette et 

le corps de l’œuvre”, explique l’artiste 

qui fut enseignant à l’école des beaux-

arts. En 2012, Francis Limérat a offert 

à Angers quatorze œuvres réalisées 

entre 1973 et 2001, présentées dans 

le cadre des saisons des musées. 

Cette exposition s’accompagne 

d’une rencontre avec l’artiste et 

François Jeune, grand connaisseur 

de son œuvre, le 17 décembre dans 

l’auditorium du musée des beaux-arts 

(18 h 30, gratuit).

Donation Francis Limérat, 

du 6 décembre au 15 mars, 

musée des beaux-arts. 

MUSIQUE

Sors tes covers et 

rendez-vous en 1994
Pour cette dernière soirée dans le cadre 
de ses 20 ans, le Chabada invite les 
musiciens de la scène locale à revisiter 
les tubes de 1994, son année d’ouverture. 
Les groupes angevins, pour certains 
connus, pour d’autres formés juste pour 
l’occasion, auront carte blanche pour 
interpréter à leur manière des morceaux 
emblématiques ou plus confi dentiels sortis 
en 1994.
De Bashung à Oasis en passant par 
Portishead, Blur ou encore Nirvana, la liste 
des tubes, longue comme le bras, promet 
une belle soirée d’anniversaire.

Le 20 décembre à 20 h 30, 5 euros, 

Le Chabada. www.lechabada.com

RENDEZ-VOUS

Le Printemps des orgues 

fait son cinéma

En avant-première de la 27e édition du festival 

Premiers Plans, le Printemps des orgues fait son 

cinéma dans un Grand-Théâtre transformé en 

Gaumont Palace. À l’affi che, quatre fi lms muets 

pour petits et grands, sonorisés par Jean-Philippe 

Le Trévou aux manettes d’un grand orgue de 

cinéma Allen. Félix et compagnie (séance scolaire), 

Faust (20 h 30), Notre-Dame de Paris (20 h 30) et

Le Mécano de la Générale (15 h 30) seront donnés 

respectivement les 11, 12, 13 et 14 décembre. 

Chaque séance sera précédée d’une présentation 

de l’orgue.

Grand-Théâtre, du 11 au 14 décembre, 

de 7 à 9 euros. www.printempsdesorgues.fr

MUSIQUE

Deux rendez-vous avec l’ensemble Amarillis 
Ambassadeur artistique de la ville d’Angers, 
l’ensemble de musique baroque Amarillis fête 
ses vingt ans avec la sortie d’un nouvel album 
célébrant le 250e anniversaire de la mort de Jean-
Philippe Rameau, “Cantates et pièces de clavecin 
en concert”.
Il donne également rendez-vous à son public 
angevin à l’occasion de deux concerts 
exceptionnels en décembre. Le premier, le 
5 décembre au Grand-Théâtre, avec une création 
réunissant l’univers baroque du compositeur 

français Antoine Dauvergne et la musique du 
compositeur contemporain Gérard Pesson sur 
un livret du poète Pierre Alféri. Le second, le 
6 décembre au musée Jean-Lurçat, donnera
à entendre une formation plus resserrée,
à l’occasion du cinquantième anniversaire
de l’association Renaissance de la Doutre. 

La Double Coquette, 5 décembre, 

20 h. Guerres et paix au temps des 

Mousquetaires, 6 décembre, 18 h. 

www.amarillis.fr
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Buster Keaton dans Le Mécano de la générale.

Claire-voie n°32
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RETROUVEZ

L’AGENDA

CULTUREL

SUR www.angers.fr

JEUNE PUBLIC

Plongée dans l’univers des abeilles
Une plongée dans l’univers singulier et fascinant des abeilles, c’est ce 

que propose la compagnie Hanoumat au jeune public dès deux ans 

avec son nouveau spectacle, Mmmiel. Vibrations, élans et suspensions, 

souffl e et vol… des corps, des voix, des objets et des images 

traversent ce voyage, questionnant petits et grands sur le monde

de demain.

Maillon essentiel à la survie de la planète, les abeilles de Mmmiel 

questionnent un sujet d’actualité au travers d’une proposition artistique 

libre et ab straite, dans l’espoir de contribuer à une dynamique

de changement.

Le 13 décembre à 11 h, centre culturel Jean-Vilar. 

www.centrejeanvilar.fr

MUSIQUE

Blues au cœur 
Une excellente soirée 

blues s’annonce au 

Quai avec Thomas 

Schoeffl er, suivi du duo 

des Moutain Men. Aux 

sons d’une guitare, 

tantôt acoustique, 

tantôt électrique, et 

d’un harmonica voyageur, le premier déclinera son premier album, 

Daddy’s Not Going Home. Puis le talentueux duo des Moutain Men 

portera le public au-delà des frontières du blues, entre rock, country 

et pop-folk. Une musique pleine de vie, sincère et généreuse, bercée 

par les envolées de l’harmonica.

Le 12 décembre à 20 h 30, Le Quai. www.lequai-angers.eu

THÉÂTRE

Falstafe ou 

les égarements 

de la jeunesse

Après sa création au festival 

d’Avignon, une nouvelle et jeune 

troupe installée en Maine-et-Loire 

présente l’œuvre d’un auteur 

contemporain qui revisite un drame 

historique de Shakespeare sur les 

égarements de la jeunesse.

Falstafe de Valère Novania d’après 

Henri IV de Shakespeare, est porté 

par une langue foisonnante.

Ici, l’invention verbale galope après 

la tonalité du monde, l’homme,

la nature, les dieux. Un spectacle 

poétique, vivifi ant et plein de 

promesses, par la Compagnie

de la jeunesse aimable.

Du 15 au 19 décembre, tout 

public à partir de 9 ans, du 

lundi au mercredi à 19 h 30, 

les jeudi et  vendredi

à 20 h 30. Le Quai. 

www.lequai-angers.eu

SPECTACLE

Scènefonia 

vous souhaite 

la bonne année
Sous la direction de Jean-Jo 

Roux, les cinquante musiciens 

de l’orchestre Scènefonia ont 

concocté un menu de gala pour 

la Saint-Sylvestre à base de 

musiques, d’images cinéphoniques 

et de viennoiseries scintillantes.

Ce réveillon symphonique propose 

deux heures de musiques 

tourbillonnantes, des valses et 

polkas de Strauss aux célèbres 

musiques de fi lms de John Williams, 

Hans Zimmer, Ennio Morricone…

Mercredi 31 décembre, 

Grand-Théâtre, 19 h 30. 

Également 

à l’affi che…

Q “Zoos humains, l’invention 

du sauvage” : les origines 

du racisme ou l’histoire des 

femmes et des hommes 

exhibés au 19e siècle 

en Occident. Jusqu’au 

28 décembre au muséum

des sciences naturelles.

Q “De vibrations en 

résonances”, exposition

sur les instruments anciens 

et la lutherie à cordes. Visites 

commentées les samedis et 

dimanches à 16 h. Jusqu’au 

4 janvier, collégiale Saint-Martin. 

Q Asie-Europe 2 au musée 

Jean-Lurçat et de la tapisserie 

contemporaine, jusqu’au 

4 janvier. 

Q Exposition de livres 

d’artiste de Jean-Pierre Geay, 

jusqu’au 7 janvier,

à la médiathèque Toussaint.

Q “Saint-Louis, roi de France 

en Anjou” au logis royal du 

château jusqu’au 25 janvier.

Q Le récolement expliqué au 

muséum des sciences naturelles 

jusqu’au 28 décembre.

Q “Les As de la Première 

Guerre mondiale”, exposition 

pédagogique sur l’histoire 

de l’aviation pendant le confl it 

et la vie des pilotes. 

www.musee-aviation-angers.fr

Q “Laissez-moi être une 

lionne”, création de la 

compagnie Gaïa les 5 et 

7 décembre à la MPT 

Monplaisir. www.cie-gaia.com

Q “Boby Lapointe ou la 

poétique de l’inintelligibilité”, 

conférence des Lyriades, jeudi 

11 décembre, 18 h, ENSAM. 

www.leslyriades.fr

Q “Pierre et le loup… et le 

jazz”, adaptation pour petits et 

grands de l’œuvre de Prokofi ev 

par The amazing keystone big 

band. Mardi 9 décembre, 20 h, 

Grand-Théâtre.

MUSIQUE

Romantisme et valses de Vienne
Pour le dernier rendez-vous de l’année 2014, l’ONPL propose

un programme placé sous le signe de la Symphonie viennoise, avec 

la Symphonie n°3 et la Messe n°6 de Franz Schubert. Une messe dont 

le  chœur de l’Orchestre national des Pays de la Loire, qui fête son 

dixième anniversaire, sera l’interprète privilégié.

Puis les Valses de Vienne de Johann Strauss ouvriront le bal du début 

d’année 2015. Pour ces valses et polkas entraînantes, l’ONPL sera 

dirigé par Christian Arming.

Symphonie 

viennoise,

le 7 décembre 

(17 h) et le 

11 décembre 

(20 h 30).

Concert

du nouvel an,

le 1er janvier 

(17 h). Centre de 

congrès. onpl.fr
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infos  
pratiques

Retrouvez toute l’actualité sur internet : www.angers.fr

ENVIRONNEMENT/SANTÉ PUBLIQUE

ASSISTANCE  
ET ÉCOUTE

ALCOOL

Centre d’addictologie A.Li.A 

02 41 47 47 37, alia49.fr

Alcooliques anonymes 

02 41 48 49 48

Vie libre 02 41 86 07 22

Alcool assistance 49 

02 41 78 04 29

DROGUE

Drogues info service  

(numéro vert) 0800 23 13 13

Consultation parents/jeunes  

Centre d’addictologie A.Li.A 

02 41 47 47 37, alia49.fr

JEUNESSE

Maison des adolescents 

02 41 80 76 62

Maison Chouette 02 41 87 63 11

MALTRAITANCE

Allo enfance maltraitée 119

ALMA Anjou (personnes âgées 
et handicapées) 02 41 44 91 48

SOS femmes 02 41 87 97 22

Violences conjugales 39 19 

(prix d’un appel local)

MÉDIATION ET  
AIDE AUX VICTIMES

Défenseur des droits 

09 69 39 00 00

Quazar (aide aux victimes 
d’homophobie) 02 41 88 87 49

SOS Homophobie  
0 810 108 135  

Conseil conjugal et familial 

(CAF) 02 41 81 14 17

Médiation 49 02 41 68 49 00

UDAF Médiation 02 23 48 25 67 

Conseil conjugal et familial 

(AFCC) 06 16 16 38 73

Adavem 49 02 41 20 51 26

Aavas (aide aux victimes  
d’abus sexuels) 02 41 36 02 07

Anvac (aide aux victimes 
d’accidents) 02 41 93 03 13

SEXUALITÉ

Planning familial 

02 41 88 70 73

Info contraception et IVG 

0 800 834 321

SIDA

Sida info service 

0 800 840 800 (numéro vert)

Aides 02 41 88 76 00

Centre de dépistage 

02 41 35 41 13

MAL-ÊTRE, DÉTRESSE

Sos amitié (24h/24) 
02 41 86 98 98

TABAC

Tabac info service 0,15 €/mn 

39 89

Pharmacies de garde

Les nuits, dimanches  

et jours fériés.

32 37 0,34 € la minute, prix d’un 
appel local à partir d’un poste fixe.

Environnement  

et cadre de vie 

Bruit, insalubrité, pollution…

02 41 05 44 18

Vaccinations

02 41 05 44 30

Point d’accueil santé  

solidarités (Pass) 

5, rue de Crimée 

02 41 88 87 40

Douches municipales 

2, rue Léon-Jouhaux

02 41 20 30 84

Qualité de l’eau

02 41 79 73 90

Déchets et collectes 

sélectives 

numéro vert

0 800 41 88 00 

Déchèteries d’Angers 

Loire Métropole et 

recyclerie d’Emmaüs 

Du 1er novembre au 31 mars, 

du lundi au vendredi, 

de 9 h à 12 h, et de 14 h à 17 h ;  

le samedi, de 9 h à 17 h ;  

le dimanche, de 9 h à 12 h. 

Fermées les jours fériés.

numéro vert

0 800 41 88 00

VIE QUOTIDIENNE 

Des lieux où vous  

trouverez des réponses  

à vos questions.

Point info famille 

Hall de l’hôtel de ville, 

du lundi au vendredi,  

de 9 h (10 h le jeudi) à 17 h 30,  

samedi, de 9 h à 12 h

02 41 05 45 80

Centre  

d’information jeunesse 

5, allée du Haras  

lundi, mardi, jeudi et vendredi  

de 13 h à 18 h ;  

le mercredi, de 10 h à 18 h ; 

le samedi, de 10 h à 12 h

02 41 87 74 47

Pass’âge 

Plateforme gérontologique 

(Clic - Agence conseil 

personnes âgées et réseau  

de santé), 16 bis, av. Jean-XXIII, 

du lundi au vendredi,  

de 9 h à 12 h et de 13 h 30 à 17 h

0 800 250 800

Centre communal d’action 

sociale 

Esplanade de l’hôtel de ville 

Du lundi au vendredi, 

de 9 h 30 (11 h le jeudi) à 13 h, 

et de 14 h à 17 h 30 

02 41 05 49 49

La Cité 

(vie associative) 

58, boulevard du Doyenné, 

lundi, mardi, mercredi et 

vendredi, de 9 h à 17 h 30 ; 

jeudi, de 14 h à 17 h 30.

02 41 96 34 90

Accueil logement 

68, rue du Mail, 

lundi, de 14 h à 18 h ;  

mercredi, de 10 h à 18 h ; 

mardi, jeudi et vendredi, de  

10 h à 12 h 30 et de 13 h 30 

à 18 h

02 41 05 50 55

Maison de la justice  

et du droit 

Avenue Winston-Churchill 

(c.c. Chapeau-de-Gendarme) 

lundi, mardi, mercredi  

et vendredi, de 9 h à 12 h  

et de 13 h 30 à 17 h ; 

le jeudi, de 13 h 30 à 19 h 30.

02 41 45 34 00

Maison départementale 

de l’autonomie 

(maison des personnes 

handicapées et maison 

des solidarités) 

6, rue Lecuit, 

du lundi au vendredi, 

de 9 h à 12 h et de 14 h à 17 h

0 800 49 00 49

HÔTEL DE VILLE 
Boulevard de la Résistance-  
et-de-la-Déportation,  
du lundi au vendredi, de 9 h à 17 h 30 ; 
le samedi, de 9 h à 12 h
02 41 05 40 00

POLICE MUNICIPALE 
le lundi, de 7 h à 18 h 30, 
du mardi au vendredi, de 5 h 30 à 20 h, 
le samedi, de 5 h 30 à 18 h 30 
02 41 05 40 17

OBJETS TROUVÉS
02 41 05 44 79

BUS ET TRAMWAY  
www.irigo.fr  
02 41 33 64 64

TAXIS 
Allo Anjou Taxi 02 41 87 65 00 

Accueil Taxi Angevin 02 41 34 96 52 

Alliance Angers Taxis 02 41 33 10 28

URGENCES
Pompiers 18

Police secours 17

Samu (urgences vitales) 15

Médecin de garde  

(urgences non vitales)  

02 41 33 16 33

Samu social (sans-abris) 115

Urgences - CHU

02 41 35 37 12

Urgences - Clinique de l’Anjou

02 41 44 70 70

Centre antipoison

02 41 48 21 21

Clinique de la main

02 41 86 86 41

Urgences dentaires (week-end)

02 41 87 22 53

Sécurité Gaz GRDF 24h/24

0800 47 33 33 numéro vert

Dépannage ERDF 24h/24

0810 333 049 numéro azur

Eau 02 41 05 50 50

Assainissement

02 41 05 51 51

Médiateur de la Ville Le joindre par téléphone : 0 800 49 04 00 (gratuit depuis un poste fixe). 

Par courrier : M. le Médiateur, BP 80 011, 49 020 Angers Cedex 02. Par courriel : mediation@ville.angers.fr

0 800 49 05 05 > MAIRIE 5 SUR 5
Numéro gratuit depuis un poste fixe pour signaler tout problème : banc endommagé, lampadaire 

défectueux, nid de poule, tags, vitres brisées, désinfection, dératisation, intervention de propreté…
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